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« D’une même bouche procède bénédiction et malédiction. Mes frères, ces choses ne doivent pas 

être ainsi. » Jacques 3.10. 
	
 

En Contact avec les Autres 

---------------------------------- 

Chaque association de la vie fait appel à l’exercice du contrôle de soi. … 
Ministry of Healing, 483, 484 ; Ministère de la Guérison, 417, 418 

 
 

« Chaque association de la vie fait appel à l’exercice du contrôle de soi, de la 
tolérance et de la sympathie. Nous différons tellement en disposition, en habitudes, en 
éducation que nos façons de voir les choses varient. Nous jugeons différemment. Notre 
compréhension de la vérité, nos idées en ce qui concerne la conduite de vie, ne sont pas à 
tous égards les mêmes. Il n'y en a pas deux dont l'expérience est semblable dans chaque 
détail. Les épreuves de l'un ne sont pas les épreuves de l'autre. Les devoirs que l'on 
trouve légers sont à un autre plus difficiles et perplexes. 

La nature humaine est si fragile, si ignorante, si susceptible de se méprendre que 
chacun doit être prudent dans l'estimation qu'il place sur l'autre. Nous connaissons peu 
la portée de nos actes sur l'expérience des autres. Ce que nous faisons ou disons peut 
nous sembler momentané, quand, si nos yeux pouvaient s'ouvrir, nous devrions voir que 
de cela dépendait des résultats les plus importants pour le bien ou pour le mal. 

Beaucoup ont supporté si peu de fardeaux, leurs cœurs ont connu si peu d'angoisse 
réelle, ils ont ressenti si peu de perplexité et de détresse en faveur des autres, qu'ils ne 
peuvent pas comprendre le travail du vrai porteur de fardeau. Ils ne sont pas plus 
capables d'apprécier ses fardeaux que ne l’est l'enfant de comprendre les soins et le 
labeur de son père accablé. L'enfant peut s'interroger sur les peurs et les perplexités de 
son père. Ils lui paraissent inutiles. Mais lorsque des années d'expérience auront été 
ajoutées à sa vie, lorsqu'il en portera lui-même le fardeau, il regardera en arrière sur la 
vie de son père et comprendra ce qui était autrefois si incompréhensible. L'amère 
expérience lui a donné des connaissances. 

Le travail de beaucoup de porteurs de fardeau n'est pas compris, leurs labeurs ne 
sont pas appréciés, jusqu’à ce que la mort les couche. Lorsque d'autres endossent les 
fardeaux qu'ils ont déposés et font face aux difficultés rencontrées, ils peuvent 
comprendre comment leur foi et leur courage ont été testés. Souvent alors, les erreurs 
qu'ils étaient si prompts à censurer sont perdues de vue. L'expérience leur apprend la 
sympathie. Dieu permet aux hommes d'être placés dans des postes de responsabilité. 
Quand ils se trompent, Il a le pouvoir de les corriger ou de les ôter. Nous devrions faire 
attention à ne pas prendre entre nos mains l'œuvre de juger qui appartient à Dieu. 
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Les Trois Derniers Rois de Juda 
– Partie 1   
N. Nyoni 

 
Introduction 

« La Bible a accumulé et lié ensemble ses 
trésors pour cette dernière génération. Tous 
les grands événements et transactions 
solennelles de l’histoire de l’Ancien 
Testament ont été répétées et se répètent 
dans l’église en ces derniers jours. » 
Manuscript Releases, volume 7, 417. 

C’est un principe d’inspiration établi que 
l’histoire sacrée se répète (voir Ecclésiaste 
1.9, 10 ; 3.15). Et l’Esprit de prophétie 
souligne ce point en déclarant que « tous les 
grands événements et transactions 
solennelles de l’histoire de l’Ancien 
Testament ont été répétées et se répètent 
dans l’église en ces derniers jours. » Cette 
déclaration n'est nullement une référence 
fortuite à la prémisse précédente (que 
l'histoire se répète), et ne donne aucune 
sanction à la compréhension populaire que 
seules les expériences morales et les leçons 
morales de l'histoire biblique trouvent leur 
contrepartie dans celles des derniers jours. 
Au contraire, il identifie spécifiquement que 
même la séquence et la nature des 
événements décrits dans l'histoire sacrée 
passée, telle qu'enregistrées dans la Bible, 
sont reproduites à la fin du monde. Cette 
série d'articles s'efforcera d'illustrer ce 
principe dans l'histoire des trois derniers 
rois de Juda – Jehoïakim, Jehoïakin et 
Sédécias. On verra que les événements et les 
circonstances entourant ces trois monarques 
sont une représentation claire des 
événements et des circonstances qui 
impliquent le peuple de Dieu dans les 
dernières scènes de l'histoire de cette terre. 
Et cette illustration jette de la lumière sur la 
position actuelle des Adventistes du 
Septième Jour et sur ce à quoi ils devront 
s'attendre dans un avenir proche. 

L’Alpha et l’Oméga, le Premier et le 
Dernier 

« Je suis Alpha et Oméga, le commencement 
et la fin, dit le Seigneur, qui est, et qui était, 

et qui est à venir, le Tout-Puissant. » 
Apocalypse 1.8. 

Dans le prologue et l'épilogue du dernier 
livre de la Bible, le Christ prend soin 
d'insister sur la marque de Sa divinité. Il 
souligne le fait qu'Il est « l'Alpha et 
l'Oméga », « le commencement et la fin », 
« le premier et le dernier ». Cela est 
mentionné trois fois dans le premier 
chapitre (voir Apocalypse 1.8, 11, 17) et une 
quatrième fois dans le dernier (voir 
Apocalypse 22.13). « Le Seigneur ne répète 
pas des choses qui ne sont pas d’une grande 
importance. » Ces paroles sont dérivées d'un 
passage de l'Esprit de prophétie qui les situe 
dans le contexte de ceux qui ont un 
malentendu sur les livres de Daniel et de 
l'Apocalypse : 

« Une grande ignorance des Écritures 
prévaut, même parmi ceux qui prêchent la 
Parole. Des hommes bien éduqués et 
intelligents prêchent la Parole, et autour de 
la Parole, mais ils ne touchent pas la 
signification intérieure de la Parole. Ils ne 
présentent pas la vérité dans sa simplicité 
authentique. Ces hommes, se considérant 
eux-mêmes comme une autorité, disent à 
leurs auditeurs qu'ils ne peuvent 
comprendre Daniel ou l'Apocalypse. 
Beaucoup de ministres ne font aucun effort 
pour expliquer l’Apocalypse. Ils l'appellent 
un livre non profitable à étudier. Ils le 
considèrent comme un livre scellé, parce 
qu'il contient l'enregistrement de figures et 
de symboles. Mais le nom même qui lui a été 
donné, ‘Révélation’, est un déni de cette 
supposition. L'Apocalypse est un livre scellé, 
mais c'est aussi un livre ouvert. Il enregistre 
les événements merveilleux qui doivent 
avoir lieu dans les derniers jours de l'histoire 
de cette terre. Les enseignements de ce livre 
sont définitifs, et non mystiques ou 
inintelligibles. La même ligne de prophétie y 
est reprise comme dans Daniel. Dieu a 
répété certaines prophéties, montrant ainsi 
qu'il faut leur donner de l'importance. Le 
Seigneur ne répète pas des choses qui n'ont 
pas de grandes conséquences. » Manuscript 
Releases, volume 8, 413. 

Les ministres et les hommes bien éduqués 
dans l’église « prêchent la Parole, et autour 
de la Parole. » Ils ne creusent pas 
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profondément dans la mine de la parole de 
Dieu afin d’en extraire les précieuses 
gemmes de vérité qui se trouvent cachées 
dans ses pages sacrées, et que l’inspiration 
nomme « la signification intérieure de la 
Parole. » Ils « ne font aucun effort pour 
expliquer l’Apocalypse » parce qu’ils ne 
savent pas comment le faire ; ainsi, « ils le 
considèrent comme un livre scellé. » Mais 
Dieu ne laisserait pas Son peuple Adventiste 
du Septième Jour en ténèbres concernant 
une portion si importante de l’Écriture 
sacrée quand de tels développements 
effrayants prennent place autour de lui 
aujourd’hui. Il veut qu’il comprenne et 
apprécie la signification du fait qu’Il est 
l’Alpha et l’Oméga, le Commencement et la 
Fin, le Premier et le Dernier. C’est pour cela 
qu’Il répète ce fait quatre fois dans 
l’Apocalypse. Et de cette manière, Il montre 
que ce fait est d’une grande conséquence 
lorsqu’on considère les sujets contenus dans 
ce dernier livre de la Bible. C’est la clé qui 
déverrouille les prophéties de l’Apocalypse à 
l’étudiant de la prophétie, et lui permet 
d’arriver à des conclusions correctes 
concernant la prophétie biblique de la fin 
des temps. Le témoignage d’Ésaïe (des 
chapitres 40-48) explique cet attribut de 
Christ en grand détail ; mais aux fins du 
présent article, seuls deux de ces textes 
seront considérés : 

Qui a accompli et fait cela, appelant 
les générations depuis le 
commencement ? Moi le SEIGNEUR, 
le premier et avec les derniers ; je suis 
celui… Produisez votre cause, dit le 
SEIGNEUR ; mettez en avant vos 
fermes raisons, dit le Roi de Jacob. 
Qu’ils les amènent, et qu’ils nous 
montrent ce qui arrivera ; qu’ils 
montrent ce qui auparavant a été fait, 
quelles sont-elles, afin que nous 
puissions y réfléchir, afin que nous 
sachions ce qui s’ensuivra ; ou dites-
nous les choses à venir. » Ésaïe 41.4, 
21, 22. 

Dans ce passage, le Seigneur s’identifie Lui-
même comme « le premier et avec les 
derniers. » Tout au long de ce chapitre, Il 
utilise cet attribut pour justifier Sa 
prétention à la divinité, et Il l'utilise pour 
interroger l'authenticité de la divinité de 

tous les autres dieux. Dans ce texte, Il 
élabore sur ce que cela signifie qu’Il soit le 
premier et le dernier. Il souligne Sa 
remarquable capacité d'illustrer les « choses 
à venir » (événements futurs) par les 
« choses faites auparavant » (événements 
passés). Et Il singularise cette capacité 
surnaturelle comme un signe distinctif de la 
vraie déité ; quelque chose que les idoles 
fabriquées par l'homme ne sont pas capables 
de faire. Cette même vérité est mise en 
évidence dans le passage suivant d'Ésaïe : 

« Souvenez-vous de cela, et montrez-
vous des hommes ; rappelez-les à 
votre pensée, O vous transgresseurs. 
Souvenez-vous des premières choses 
d’autre fois ; car je suis Dieu, et il n’y 
en a pas d’autre ; je suis Dieu, et il n’y 
en a pas comme moi, Déclarant la fin 
depuis le commencement, et 
longtemps d’avance les choses qui 
n’ont pas encore été faites, disant : 
Mon conseil tiendra, et j’exécuterai 
tout mon bon plaisir. » Ésaïe 46.8-10. 

Dieu exige que Son peuple se souvienne 
« des premières choses d’autrefois » parce 
qu’Il déclare la « fin depuis le 
commencement. » En d’autres mots, Il 
illustre la fin (le futur) depuis le 
commencement (le passé). C’est pourquoi, 
les registres de l’histoire sacrée deviennent 
un important point de référence pour 
comprendre les événements du futur tels 
que révélés dans la prophétie biblique. C’est 
la clé pour comprendre les prophéties de 
l’Apocalypse.  Nous considérerons 
maintenant la prophétie d’Apocalypse 14.6-
12 qui est une esquisse du message et de 
l’œuvre confiés aux Adventistes du Septième 
Jour. C'est une prophétie d'un triple modèle 
de l'évangile éternel ; et nous aborderons 
cette prophétie en considérant le même 
modèle que celui présenté dans les histoires 
enregistrées dans les Écritures ; car Dieu 
déclare la fin dès le commencement. Ces 
histoires sacrées seront vues comme une 
illustration des messages des trois anges 
accomplis dans la prophétie biblique de la 
fin des temps. Et cela mettra en place le 
cadre pour une application de fin des temps 
des événements et des expériences des trois 
derniers rois de Juda. 
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L’Évangile Éternel dans Apocalypse 
14 

Les messages des trois anges d’Apocalypse 
14 sont appelés « l’évangile éternel » (voir 
Apocalypse 14.6-12). « Éternel » est défini 
comme suit : 

Éternel, a [dure et toujours.] Qui dure ou 
qui persiste à toujours ; éternel ; existant ou 
se poursuivant sans fin ; immortel. 
Webster’s 1828 American Dictionary of the 
English Language. 

L’évangile éternel serait donc un évangile 
qui existerait ou se poursuivrait « sans fin ». 
En conduisant cette pensée à sa conclusion 
logique, il en suit que le modèle en trois 
étapes de l’évangile d’Apocalypse 14 serait 
illustré de diverses manières à travers tout le 
canon des Écritures. L’Esprit de prophétie 
corrobore ce point dans les mots suivants : 

« Le message proclamé par l’ange 
volant au milieu du ciel est l’évangile 
éternel, le même évangile qui fut 
déclaré en Éden quand Dieu dit au 
serpent : ‘Je mettrai inimitié entre toi 
et la femme, et entre ta semence et sa 
semence, elle te brisera la tête, et toi 
tu lui briseras son talon.’ (Genèse 
3.15). Manuscript Releases, volume 
17, 4. 

Toute l’histoire de la Bible a tout 
simplement été (et est) le déploiement ou la 
mise en œuvre des principes établis dans la 
première prophétie déclarée à l’humanité 
déchue, jusqu’à ce que nous atteignions la 
conclusion de l’histoire de cette terre. Et si 
l’inspiration identifie l’évangile éternel 
d’Apocalypse 14 comme étant identique à 
celui proclamé en Éden, il en suit que le 
registre complet des Écritures illustre le 
même modèle de l’évangile éternel en types 
et en ombres. De ce fait, afin d’illustrer les 
trois étapes d’Apocalypse 14, le Seigneur 
emploierait une variété de modèles en trois 
étapes relatés dans l’histoire sacrée pour 
jeter de la lumière sur l’accomplissement des 
messages des trois anges dans les derniers 
jours – les messages dont nous, en tant 
qu’Adventistes du Septième Jour, sommes 
fiers. Cela est également vrai de l’histoire 
des trois derniers rois de Judah. L’histoire 

de ces trois rois a marqué la fin progressive 
de l’Israël ancien comme monarchie (ou 
royaume) indépendante, mais leur histoire a 
été typifiée par le commencement progressif 
de l’Israël ancien comme monarchie 
indépendante, quand elle a transitionné 
d’une théocratie : 

Une théocratie est un gouvernement qui tire 
sa puissance immédiatement de Dieu. Le 
gouvernement d’Israël était une véritable 
théocratie. C’était vraiment un 
gouvernement de Dieu. Au buisson ardent, 
Dieu commanda à Moïse de conduire Son 
peuple hors d’Égypte. Par des signes et des 
merveilles et de puissants miracles 
multipliés, Dieu délivra Israël d’Égypte et le 
conduisit à travers le désert et finalement 
dans le Pays Promis. Il le dirigea ensuite par 
les juges ‘jusqu’à Samuel le prophète’, à qui, 
quand il était enfant, Dieu parla, et par qui Il 
fit connaître Sa volonté. Aux jours de 
Samuel le prophète, le peuple demanda à 
avoir un roi. Ceci fut permis, Dieu choisit 
Saül, et Samuel l’oignit roi d’Israël. Saül 
échoua à faire la volonté de dieu ; et 
puisqu’il rejeta la parole du Seigneur, le 
Seigneur le rejeta comme roi et envoya 
Samuel oindre David roi d’Israël ; et Dieu 
établit le trône de David à toujours. Quand 
Salomon succéda au royaume à la place de 
David son père, le récit déclare : ‘Puis 
Salomon s’assit sur le trône du SEIGNEUR, 
comme roi, à la place de David, son père.’ 1 
Chroniques 29.23. Le trône de David était le 
trône du Seigneur, et Salomon s’assit sur le 
trône du Seigneur comme roi sur le royaume 
terrestre de Dieu. La succession au trône 
descendit dans la lignée de David à Sédécias, 
qui fut fait sujet du roi de Babylone. 

Quand Israël commença en tant que 
monarchie, elle eut ses trois premiers rois – 
Saül, David et Salomon – qui régnèrent sur 
l’empire uni. Quand Israël prit fin en tant 
que monarchie, elle eut ses trois derniers 
rois, qui s’assirent sur le trône de David, 
assiégés et emmenés captifs par 
Nébucadnetsar, roi de Babylone. Dans cette 
illustration, nous voyons la marque/le signe 
distinctif de Christ comme le premier et le 
dernier, le commencement et la fin. 

Le Commencement et la Fin de la 
Monarchie d’Israël 
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L’histoire de Jéhoiakim, Jéhoiachin et 
Sédécias (les trois derniers rois) est 
également connectée à une autre histoire de 
trois rois. Cela devient évident en réalisant 
que l'histoire de ces trois derniers rois 
d'Israël a inauguré la captivité de soixante-
dix ans prophétisée par Jérémie le 
prophète : 

« Voici, j’enverrai, et je prendrai 
toutes les familles du Nord, dit le 
SEIGNEUR, et Nebuchadnezzar, le 
roi de Babylone, mon serviteur ; et je 
les ferai venir contre ce pays, et 
contre ses habitants, et contre toutes 
ces nations d’alentour, et je les 
détruirai complètement, et j’en ferai 
un objet de stupéfaction, et de 
sifflement, et de désolations 
perpétuelles. 10 De plus je retirerai 
d’eux la voix de joie et la voix de la 
réjouissance, la voix de l’époux et la 
voix de l’épouse, le son des meules et 
la lumière de la bougie. 11 Et ce pays 
entier sera une désolation, et un 
étonnement ; et ces nations serviront 
roi de Babylone pendant soixante-dix 
ans. » Jérémie 25.9-11. 

C’est pourquoi, ce n’est pas une coïncidence 
que, tout comme au commencement des 
soixante-dix ans, trois rois étaient associés à 
la destruction de Judah et de Jérusalem, 
ainsi à la fin des soixante-dix ans, trois rois 
sont associés à la reconstruction de Judah et 
de Jérusalem. C’est parce que Christ illustre 
la fin par le commencement. Ces trois rois 
étaient Cyrus, Darius et Artaxerxés : 

« À sa mort [de Darius], environ deux ans 
après la chute de Babylone, Cyrus succéda 
au trône, et le commencement de son règne 
marqua la fin des soixante-dix ans depuis 
que la première compagnie d’Hébreux 
avaient été emmenée par Nébucadnetsar de 
leur maison de Judée à Babylone. » 
Prophets and Kings, 556 ; Prophètes et 
Rois, 423.2. 

« Et les anciens des Juifs bâtissaient 
et prospéraient suivant la prophétie 
d’Aggée, le prophète, et de Zechariah 
(Zacharie), le fils d’Iddo. Et ils 
bâtirent et l’achevèrent, selon l’ordre 
du Dieu d’Israël, et selon l’ordre de 

Cyrus, de Darius, et d’Artaxerxés, roi 
de Perse. » Esdras 6.14. 

Le Commencement et la Fin des 
Soixante-dix ans de Captivité 

L’histoire des trois derniers rois de Judah 
souligne la destruction, tandis que l’histoire 
des trois rois de Perse souligne la 
restauration. Et afin de comprendre ce que 
chaque histoire communique à ceux qui 
vivent dans les derniers jours concernant 
l’accomplissement de l’évangile éternel, 
leurs témoignages ne doivent pas être vus 
comme contradictoires, mais doivent être 
combinés et fusionnés précepte sur 
précepte, ligne sur ligne (voir Ésaïe 28.10) 
pour établir leur signification. Ces deux 
histoires présentent la réalité selon laquelle 
lorsque les messages des trois anges sont 
accomplis à la fin du monde, une catégorie 
est détruite tandis qu’une autre catégorie est 
restaurée, basé sur leur réponse aux 
messages d’avertissement. Cela est 
consistent avec le premier sermon de 
l’évangile donné en Éden, identifiant que 
deux semences seraient développées – la 
semence du serpent (ceux qui sont détruits) 
et la semence de la femme (ceux qui sont 
restaurés). 

« Et je mettrai inimitié entre toi et la 
femme, et entre ta semence et sa 
semence, elle [semence] te brisera la 
tête, et toi tu lui briseras son talon. » 
Genèse 3.15. 

L’histoire des trois rois de Perse nous relie à 
un certain nombre de prophéties de temps 
trouvées dans le livre de Daniel. Et sans 
doute la principale prophétie de temps 
soulignée en lien avec cette histoire est les 
2300 jours de Daniel 8.14, qui est le 
fondement et le pilier central de 
l’Adventisme. Le point de départ de cette 
période prophétique fut dans l’année où 
Artaxerxés – le troisième de ces rois 
notables de Perse – promulgua un décret 
pour construire et restaurer Jérusalem, en 
457 av. JC. : 

« Dans le septième chapitre d'Esdras se 
trouve le décret. Versets 12-26. Sous sa 
forme la plus complète il fut émis par 
Artaxerxés, roi de Perse, 457 av. JC. Mais 
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dans Esdras 6.14, il est dit que la maison du 
Seigneur à Jérusalem a été construite ‘selon 
l’ordre [‘décret’, en marge] de Cyrus, de 
Darius, et d’Artaxerxés, roi de Perse’. Ces 
trois rois, en ayant initié, réaffirmé et 
complété le décret, l'ont porté à la perfection 
exigée par la prophétie pour marquer le 
début des 2300 ans. En prenant 457 av. J. -
C., le moment où le décret fut achevé, 
comme date du commandement, toutes les 
spécifications de la prophétie concernant les 
soixante-dix semaines furent reconnues 
comme étant accomplies. » The Great 
Controversy, 326.3 ; La Tragédie des 
Siècles, 353.2. 

Les 2300 jours prirent fin le 22 octobre 1844 
(voir The Great Controversy, 399 ; La 
Tragédie des Siècles, 401-402), moment où 
Christ passa du lieu saint au lieu très saint 
du sanctuaire céleste. Et ce fut également le 
temps de l’arrivée du message du troisième 
ange dans l’histoire prophétique : 

« Alors que le ministère de Jésus dans le lieu 
saint se termina, et qu’Il passa dans le lieu 
très saint, et se tint devant l’arche contenant 
la loi de Dieu, Il envoya un autre ange 
puissant avec un troisième message pour le 
monde. Un parchemin fut placé dans la 
main de l’ange, et alors qu’il descendit sur la 
terre avec puissance et majesté, il proclama 
un avertissement effrayant, accompagné de 
la plus terrible menace jamais portée à 
l’homme. » Early Writings 254.1 ; Premiers 
Écrits 254.2. 

C’est pourquoi, nous voyons que le troisième 
décret d’Artaxerxés, qui était le point de 
départ ou le commencement des 2300 jours, 
correspond au message du troisième ange 
qui fut envoyé à la fin des 2300 jours quand 
Il « passa dans le lieu très saint ». Mais The 
Great Controversy, 326 ; La Tragédie des 
Siècles, 353 déclare spécifiquement que le 
troisième décret d’Artaxerxés n’était que 
l’achèvement d’un décret qui avait initié et 
réaffirmé par les deux rois précédents. En 
cela se voit le fait que ces trois décrets 
constituaient essentiellement une seule 
unité. Pareillement, l’inspiration enseigne 
spécifiquement qu’il ne peut y avoir un 
troisième message sans un premier et un 
second : 

« Par la plume et par la voix, nous devons 
faire retentir la proclamation, montrant leur 
ordre et l'application des prophéties qui 
nous amènent au message du troisième 
ange. Il ne peut y avoir de troisième sans le 
premier et le second. » Manuscript 
Releases, volume 17, 6 ; Messages Choisis, 
vol. 2, 120.2. 

C’est pourquoi, nous concluons que tout 
comme il y eut trois rois et décrets associés à 
la reconstruction et la restauration de la 
Jérusalem littérale et du temple littéral dans 
l’histoire qui débuta les 2300 jours, ainsi il y 
eut trois messages – les messages 
d’Apocalypse 14.6-12 – qui construisirent la 
Jérusalem spirituelle et le temple de Dieu 
spirituel dans l’histoire de l’Adventisme 
millérite qui termina les 2300 jours. Ce 
temple est ce que nous appelons aujourd’hui 
« l’église adventiste du Septième Jour », et 
cette église doit non seulement son existence 
à la direction providentielle de Dieu dans les 
expériences historiques du mouvement 
millérite, mais trace ses racines théologiques 
aux enseignements fondamentaux de ce 
mouvement. 

Les Trois Anges et les Fondements 
du Temple Adventiste 

L’Adventisme millérite était un mouvement 
prophétique, et c’est cette compréhension de 
la prophétie biblique de la fin des temps qui 
constitue/définit un vrai adventiste du 
Septième Jour aujourd’hui. Cette 
compréhension prophétique est comme une 
boussole donnant à l’adventisme honnête 
but et direction, ainsi que la capacité de 
naviguer avec succès à travers les vagues 
turbulentes de la mondanité, des tentations, 
de l’incertitude et de la persécution. Et elle 
accostera tous ceux qui le prisent [le 
message prophétique original de 
l’Adventisme] en sécurité au port de la 
Canaan céleste. 

« Des théories seront continuellement 
agitées pour divertir l’esprit, pour 
déstabiliser la foi. Ceux qui ont eu 
l’expérience véritable dans le déploiement 
des prophéties, sont devenus ce qu’ils sont 
aujourd’hui, adventistes du Septième Jour, 
par ces prophéties. Ils doivent se tenir avec 
leurs reins ceints de la vérité, et avec toute 



 8 

l’armure. Ceux qui n’ont pas eu cette 
expérience ont le privilège de tenir le 
message de vérité avec la même confiance. 
La lumière qu’il a plu à Dieu de donner à 
Son peuple n’affaiblira pas leur confiance 
dans le sentier par lequel Il les a menés dans 
le passé, mais les fortifiera à garder 
fermement leur foi. Nous devons retenir le 
début de notre confiance ferme jusqu’à la 
fin. » Manuscript Releases, volume 17, 22. 

Tandis que des « théories seront 
continuellement agitées pour divertir 
l’esprit, pour déstabiliser la foi », les 
véritables adventistes du Septième Jour 
doivent « garder fermement la foi » – les 
messages prophétiques du passé de 
l’Adventisme – mis en place par « ceux qui 
ont eu l’expérience véritable dans le 
déploiement des prophéties ». Selon 
l’inspiration, ces messages sont 
« déployés », présentant des révélations 
fraiches de vérité (voir Proverbes 4.18 ; 2 
Pierre 1.19). Mais seuls ceux qui tiennent 
« le message de vérité avec la même 
confiance » que ceux que Dieu a conduits en 
élevant le temple spirituel de l’Adventisme 
par l’accomplissement des messages des 
trois anges dans l’histoire des Millérites 
pourront discerner ces développements de 
vérité établie. L’illustration du modèle 
prophétique en trois étapes dans les 
différentes histoires des trois rois est un tel 
exemple en faveur de la nature déployante 
des vérités du passé. Et ce modèle est un fort 
argument en faveur de la validité des 
expériences historiques et des 
enseignements fondamentaux de l’histoire 
millérite : 

« Notre foi en référence aux messages du 
premier, second et troisième anges était 
correcte. Les grandes balises que nous avons 
passées sont immuables. Même si les armées 
de l’enfer essaieraient de les arracher de 
leurs fondements, et triompheraient à la 
pensée qu’elles ont réussi, pourtant elles ne 
réussiraient pas. Ces piliers de vérité se 
tiennent fermes comme les collines 
éternelles, tous les efforts des hommes 
combinés à ceux de Satan et de son armée ne 
peuvent les déplacer. » Review and Herald, 
27 novembre 1883. 

Il y a de multiples témoins pour prouver que 
les messages du premier, second et 
troisième anges sont entrés dans l’histoire 
prophétique à l’époque du Grand 
mouvement du Second Avènement (ou 
millérite) (voir Testimonies to Ministers, 
115 ; Spiritual Gifts, volume 1, 153 ; Early 
Writings, 254 – Premiers Écrits, 254 ; 
Manuscript Releases, volume 17, 6 ; etc.). Et 
l’Esprit de prophétie déclare explicitement 
que la foi établie à ce moment-là « était 
correcte » et que « les grandes balises » ne 
pouvaient être déplacées, contrairement à la 
vague de sentiment populaire dans 
l’Adventisme qui balaye la majorité dans nos 
rangs soit du côté de l’indifférence 
impassible soit de celui de la résistance 
déterminée. Peu importe le côté de ces deux 
parties qu’on choisit, ils se traduisent tous 
les deux par l’apostasie ; et à moins qu’on ne 
s’en repente, ils en résulteront la mort 
éternelle. Le rejet de la vérité ou la neutralité 
face à cette vérité dans la crise religieuse où 
nous nous trouvons aujourd’hui est 
interprétée comme de l’hostilité aux yeux de 
Dieu : 

« Les hommes ne peuvent pas, en toute 
impunité, rejeter l'avertissement que Dieu 
dans sa miséricorde leur envoie. Un message 
fut envoyé du ciel au monde au jour de Noé, 
et leur salut dépendait de la manière dont ils 
traiteraient ce message. Parce qu'ils 
rejetèrent l'avertissement, l'Esprit de Dieu 
fut retiré de la race pécheresse, et ils 
périrent dans les eaux du déluge. À l'époque 
d'Abraham, la miséricorde cessa de plaider 
auprès des habitants coupables de Sodome, 
et tous, sauf Lot, avec sa femme et ses deux 
filles, furent consumés par le feu envoyé du 
ciel. Il en fut de même au temps du Christ. 
Le Fils de Dieu déclara aux Juifs infidèles de 
cette génération : ‘Votre maison vous est 
laissée déserte.’ Matthieu 23.38. En 
regardant vers les derniers jours, la même 
Puissance Infinie déclare, au sujet de ceux 
qui ‘n’ont pas reçu l’amour de la vérité, afin 
qu’ils puissent être sauvés’ : ‘Et pour cela 
Dieu leur enverra une forte illusion, pour 
qu’ils croient au mensonge : Afin que tous 
ceux qui n’ont pas cru la vérité, mais qui ont 
pris plaisir dans l’injustice, soient damnés’. 
2 Thessaloniciens 2.10-12. Comme ils 
rejettent les enseignements de sa parole, 
Dieu retire son Esprit et les laisse aux 
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tromperies qu'ils aiment. » The Great 
Controversy, 431.1 ; La Tragédie des 
Siècles, 467.2. 

« Si Dieu abhorre un péché au-dessus d’un 
autre, duquel son peuple est coupable, c’est 
de ne rien faire en cas d’urgence. 
L’indifférence ou la neutralité dans une crise 
religieuse est considérée par Dieu comme un 
crime grave ; et est égale à la pire forme 
d’hostilité contre Dieu. » Review and 
Herald, 30 septembre 1873. 

Certains avancent les mauvaises 
compréhensions prophétiques mineures de 
l'époque millérite comme preuve contre la 
véracité des messages, mais l’inspiration 
donne des réponses claires concernant ces 
points (voir Early Writings, 74, 236 – 
Premiers Écrits, 74, 236 ; The Great 
Controversy, chapter 23 [What is the 
Sanctuary?] – La Tragédie des Siècles, 
chapitre 23 [Qu’est-ce que le Sanctuaire ?]). 
De plus, cela a été un principe des 
agissements de Dieu avec Son peuple dans 
une époque de réforme de permettre des 
mauvaises compréhensions prophétiques 
mineures afin de tester la véracité de la foi 
du peuple dans Sa parole. Et peu après ce 
test, Il a toujours clarifié ces mauvaises 
compréhensions à ceux qui maintinrent leur 
foi dans le message de leur génération (voir 
The Great Controversy, 343 ; La Tragédie 
des Siècles, 371). Cet article va maintenant 
prendre la lumière qui se déploie du modèle 
de l’évangile éternel et l’amener un pas plus 
loin avec une attention particulière sur les 
trois derniers rois de Judah. 

Les Trois Derniers Rois de Judah 
et la Chaîne Prophétique 

Un lien a été démontré entre les trois 
premiers rois et les trois derniers rois 
d’Israël en tant que monarchie. Un lien a 
également été démontré entre les trois rois 
associés à la destruction de Jérusalem et les 
trois rois associés à la reconstruction et 
restauration de Jérusalem. Ensuite un lien a 
été illustré entre les trois rois et leurs décrets 
au début de la prophétie des 2300 années et 
les messages des trois anges à la fin de la 
prophétie des 2300 années. Chacune de ces 
illustrations est un lien/maillon dans une 
chaîne prophétique, reliant chaque histoire 

avec la suivante, et illustrant différents 
aspects de l’évangile éternel, jusqu’à ce que 
nous atteignions la fin de l’histoire de cette 
terre : 

« Mais je vis que la Parole de Dieu, dans son 
ensemble, est une chaîne parfaite, une 
portion se liant à une autre et l’expliquant. 
Les vrais chercheurs de la vérité n’ont pas 
besoin d’errer ; car non seulement la Parole 
de Dieu est claire et simple en déclarant le 
chemin de la vie, mais le Saint-Esprit est 
donné comme guide pour comprendre le 
chemin vers la vie qui y est révélé. » Early 
Writings, 220 ; Premiers Écrits, 220. 

« Quand le temps viendra, dans la 
providence de Dieu, pour le monde d’être 
testé par la vérité pour ce temps, des esprits 
seront exercés par Son Esprit pour chercher 
les Écritures, même avec jeûne et prière, 
jusqu’à ce que maillon après maillon soit 
cherché et uni en une chaîne parfaite. 
Chaque fait qui concerne immédiatement le 
salut des âmes sera rendu si clair que 
personne n’aura besoin d’errer ou de 
marcher dans les ténèbres. » Testimonies 
for the Church, volume 2, 692. 

Avec ces liens, il est évident que Jéhoiakim, 
Jéhoiachin et Sédécias sont des illustrations 
claires des messages du premier, second et 
troisième anges, respectivement. Leur 
histoire était un processus de 
dégénérescence en trois étapes qui résulta à 
la destruction de la Jérusalem littérale et à la 
captivité dans la Babylone littérale. Mais le 
littéral illustre ou typifie le spirituel (voir 
Romains 2.28, 29 ; 1 Corinthiens 10.1-11 ; 
15.46 ; 1 Pierre 2.5). C’est pourquoi, les 
expériences de ces trois rois identifient le 
processus de dégénérescence en trois étapes 
qui résultera dans la destruction de la 
Jérusalem spirituelle et dans une captivité 
babylonienne spirituelle. La Babylone 
spirituelle est la Papauté Catholique 
romaine que la prophétie d’Apocalypse 13 
nomme « la bête » (voir The Great 
Controversy, 382, 443 ; La Tragédie des 
Siècles, 412, 413, 480). Donc en d’autres 
termes, les trois derniers rois de Judah 
illustrent le processus de dégénérescence en 
trois étapes de ces adventistes du Septième 
Jour qui rejettent les vérités et l’expérience 
de l’évangile éternel ; et qui, de ce fait, 
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finiront en captivité babylonienne spirituelle 
(ils recevront la marque de la bête). 

« Si la lumière de la vérité vous a été 
présentée, révélant le Sabbat du quatrième 
commandement, et montrant qu’il n’y a 
aucun fondement dans la parole de Dieu 
pour l’observation du dimanche, et que 
pourtant vous vous attachez toujours au faux 
Sabbat, refusant de garder saint le Sabbat 
que Dieu appelle ‘Mon saint jour’, vous 
recevrez la marque de la bête. Quand est-ce 
que cela a lieu ? Lorsque vous obéissez au 
décret qui vous commande de cesser de 
travailler le dimanche et d’adorer Dieu, alors 
que vous savez qu’il n’y a pas un mot dans la 
Bible montrant que le dimanche soit autre 
qu’un simple jour de travail, vous consentez 
à recevoir la marque de la bête, et refusez le 
sceau de Dieu. Si nous recevons cette 
marque dans nos fronts ou dans nos mains, 
les jugements prononcés contre le 
désobéissant devront tomber sur nous. Mais 
le sceau du Dieu vivant est placé sur ceux 
qui gardent consciencieusement le Sabbat 
du Seigneur. » The Review and Herald, 13 
juillet 1897. 

Remarques finales 

« Tout ce que Dieu, dans l'histoire 
prophétique, a spécifié devoir être accompli 
dans le passé l'a été, et tout ce qui doit 
encore arriver dans son ordre le sera. Daniel, 
le prophète de Dieu, se tient à sa place. Jean 
se tient à sa place. Dans l'Apocalypse, le Lion 
de la tribu de Juda a ouvert aux étudiants de 
la prophétie le livre de Daniel, et ainsi 
Daniel se tient à sa place. Il porte son 
témoignage, ce que le Seigneur lui a révélé 
en vision des événements grands et 
solennels que nous devons connaître alors 
que nous nous tenons au seuil même de leur 
accomplissement. » Manuscript Releases, 
volume 17, 10. 

Basé sur la nature immuable de Dieu, nous 
pouvons conclure en toute sécurité qu'Il ne 
révèle pas des choses qui sont loin de leur 
accomplissement. Le fait que le Seigneur 
apporte des connaissances si profondes et 
pourtant si solennelles de Sa parole 
concernant l’évangile éternel, la captivité et 
la colère à venir, est en soi une preuve qu’Il 
amènera bientôt ces choses à exécution. 

Mais dans Sa miséricorde et longue 
patience, Il envoie des messages 
d’avertissement finaux pour [nous] réveiller, 
Adventistes du Septième Jour, de notre aise 
et léthargie non-sanctifiée, et pour, [Il] 
l’espère, détourner notre attention de la 
poursuite des choses temporelles (qui sont 
sur le point d’être balayées), vers la 
poursuite des choses de valeur éternelle. Le 
prochain article se penchera sur les détails 
de la séquence et de la nature des 
événements dans l'histoire des trois derniers 
rois de Juda, et emploiera les 
caractéristiques tirées de ceux-ci pour 
marquer les accomplissements de la fin des 
temps de la prophétie biblique que tout 
adventiste du septième jour « doit 
connaître » alors que nous approchons 
rapidement la ligne de démarcation qui 
séparera les méchants des justes en leur 
sein. 
Note : voir page 22 pour les 
graphiques. 
 
Les Trois Derniers Rois de Juda 

– Partie 2   
N. Nyoni 

 
Introduction 

Le précédent article était une illustration de 
la manière dont les trois derniers rois de 
Judah sont un symbole du modèle de 
l’évangile éternel en trois étapes 
principalement présenté dans Apocalypse 
14.6-12. Ces trois rois identifiaient un 
processus de dégénérescence en trois étapes 
qui a résulté dans la destruction de la 
Jérusalem littérale et dans la captivité 
babylonienne littérale. Par conséquent, la 
répétition des événements et des 
expériences de leur histoire serait également 
un processus de dégénérescence en trois 
étapes qui résulterait dans la destruction de 
la Jérusalem spirituelle, et dans la captivité 
babylonienne spirituelle, c’est-à-dire, la 
réception de la marque de la bête. Le 
premier que nous considérerons sera 
Jéhoiakim, et les événements, les 
circonstances et les messages qui lui sont 
associés ainsi qu’à sa vie seront considérés 
comme une illustration des événements, des 
circonstances et du message du premier 
ange. 
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Jéhoiakim – Rébellion contre 
l’Esprit de Prophétie 

« Et il arriva, en la quatrième année 
de Jehoiakim, le fils de Josiah, roi de 
Judah, que cette parole vint à 
Jeremiah (Jérémie) [de la part] du 
SEIGNEUR, disant : 2 Prends un 
rouleau de livre, et écris-y toutes les 
paroles que je t’ai dites contre Israël 
et contre Judah, et contre toutes les 
nations, depuis le jour où je t’ai parlé, 
depuis les jours de Josiah jusqu’à ce 
jour. 3 Peut-être que, la maison de 
Judah entendra tout le mal que je 
projette de leur faire, afin que chacun 
se détourne de son mauvais chemin, 
et que je pardonne leur iniquité et 
leur péché. … 22 Or le roi était assis 
dans la maison d’hiver, au neuvième 
mois, et il y avait un feu brûlant dans 
le foyer devant lui. 23 Et il arriva, 
quand Jehudi eut lu trois ou quatre 
feuilles, qu’il [le roi] le coupa avec le 
canif [du scribe], et le jeta au feu qui 
était dans le foyer, jusqu’à ce que tout 
le rouleau soit consumé dans le feu du 
foyer. 24 Malgré tout ils ne 
craignirent pas et ne déchirèrent pas 
leurs vêtements, ni le roi, ni tous ses 
serviteurs qui entendirent toutes ces 
paroles. … 29 Et tu diras à Jéhojakim, 
roi de Judah : Ainsi dit le SEIGNEUR 
: Tu as brûlé ce rouleau, en disant : 
Pourquoi y as-tu écrit, disant : Le roi 
de Babylone viendra certainement, et 
il détruira ce pays, et en fera cesser 
[l’existence d’]homme et [de] bête ? » 
Jérémie 36.1-3, 22-24, 29. 

À l’époque de Jéhoiakim, un message 
désigné par Dieu fut donné à Son peuple 
conçu pour le convaincre de son péché et le 
conduire à une amère repentance. Mais nous 
voyons le roi qui, au lieu de s’humilier, 
démontre un mépris manifeste pour le 
message du ciel. La plume de Jérémie traça 
un avertissement terrible concernant la 
colère à venir quand le roi de Babylone 
assiègerait Judah et en ferait « cesser 
[l’existence d’]homme et [de] bête ». Le 
message de Jérémie à Jéhoiakim possède les 
caractéristiques du message du premier 
ange ; car dans la prophétie d’Apocalypse 14, 
le premier ange appelle les hommes à la 

repentance et à la crainte de Dieu en raison 
d’un jugement qui approche (voir 
Apocalypse 14.6, 7). Dans Jérémie 36, 
Jéhoiakim illustre un rejet d’un message 
d’avertissement de jugement à venir en le 
coupant avec un canif et en le jetant dans le 
feu. Le nom frappant donné aux écrits de 
Jérémie le prophète par Sœur White 
amplifie l’importance prophétique des 
actions de Jéhoiakim à l’époque du message 
du premier ange à la fin du monde : 

« Dans ses témoignages à l’église, Jérémie 
faisait constamment référence aux 
enseignements du livre de la loi qui avait été 
si grandement honoré et exalté pendant le 
règne de Josias. Il souligna à nouveau 
l'importance du maintien d'une relation 
d'alliance avec l'Être de toute miséricorde et 
compatissant qui, sur les hauteurs du Sinaï, 
avait prononcé les préceptes du Décalogue. 
Les paroles d’avertissement et de 
supplication de Jérémie atteignirent toutes 
les parties du royaume, et tous eurent 
l’opportunité de connaître la volonté de Dieu 
en ce qui concerne la nation. » Prophets and 
Kings, 428 ; Prophètes et Rois, 328. 

Elle identifie les écrits de Jérémie comme 
« les témoignages à l’église ». Et ce sont ces 
témoignages que Jéhoiakim rejeta et brûla. 
Ceci serait une caractéristique de 
l’expérience du premier message dans les 
derniers jours. Et ce fait est présenté dans le 
passage suivant de l’inspiration : 

« Certains ont entendu la lecture de la 
preuve des revendications contraignantes de 
la loi de Dieu, et de l'obéissance enjointe à 
ses commandements, et ont senti que leurs 
caractères étaient dans un tel contraste avec 
les exigences que s'ils avaient été placés dans 
des circonstances similaires à celles de 
Jéhoiakim, roi de Juda, ils auraient fait 
comme lui. Un message spécial lui fut 
envoyé pour être lu à ses oreilles, mais après 
avoir écouté trois ou quatre pages, il le 
coupa avec un canif, et le jeta au feu. Mais 
ceci ne pouvait pas détruire le message ; car 
la parole de Dieu ne retournera jamais à Lui 
sans effet. Le même Saint-Esprit qui avait 
donné le premier témoignage, qui avait été 
refusé et brûlé, vint au serviteur de Dieu, qui 
avait fait écrire le premier dans le rouleau, et 
répéta le même message qui avait été rejeté, 
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fit écrire ce dernier et y ajouta beaucoup 
plus. » New York Indicator, 7 février 1906. 

Tout comme il y eut un mépris manifeste 
pour les messages d’avertissement des 
« témoignages à l’église » de Jérémie à son 
époque concernant la destruction 
imminente des mains du roi de Babylone 
littéral, ainsi la période du message du 
premier ange dans les derniers jours serait 
caractérisée par un mépris manifeste de la 
part du peuple choisi de Dieu envers les 
messages d’avertissement des « témoignages 
pour l’église » de l’Israël moderne – les 
écrits d’Ellen G. White. Le prophète de 
l’Adventisme écrivit à maintes reprises 
concernant les signes qui annonceraient la 
destruction imminente à la loi du dimanche. 
Le rejet des témoignages est vérifiable dans 
l’église aujourd’hui, alors que les écrits 
d’Ellen White sont relégués à la position de 
« conseils ne faisant pas autorité », et que 
toutes ses déclarations concernant les 
événements et les signes qui montreraient 
que la crise de la loi du dimanche est proche, 
et qui présentent l’œuvre pratique de 
préparation pour ce temps sont laissés sans 
qu’on en tienne compte. Nous nous 
tournerons maintenant vers une autre 
caractéristique de l’expérience de 
Jéhoiakim : 

Jéhoiakim – Attaque par Quatre 
Nations 

« En ses jours, Nebuchadnezzar, roi 
de Babylone, monta, et Jéhoiakim 
devint son serviteur pendant trois ans 
; puis il se retourna et se rebella 
contre lui. 2 Et le SEIGNEUR envoya 
contre lui des bandes de Chaldéens, et 
des bandes de Syriens, et des bandes 
de Moabites et des bandes des enfants 
d’Ammon ; et il les envoya contre 
Judah pour le détruire, selon la parole 
que le SEIGNEUR avait prononcée 
par ses serviteurs les prophètes. » 2 
Rois 24.1, 2. 

Les versets ci-dessus identifient un siège de 
quatre nations contre Judah à l’époque de 
Jéhoiakim. 

Les Chaldéens, les Syriens, les Moabites et 
les enfants d’Ammon vinrent tous contre lui. 

Ceci serait également une caractéristique du 
message du premier ange dans les derniers 
jours. Une autre expérience historique 
importante de la vie et du règne de 
Jéhoiakim est décrite comme suit : 

Jéhoiakim – Avarice, Fraude et 
Oppression 

« Malheur à celui qui bâtit sa maison 
par l’iniquité, et ses chambres sans 
droiture, qui se sert de son voisin sans 
le payer, et ne lui donne rien pour son 
travail ; 14 Qui dit : Je me bâtirai une 
vaste maison, et de spacieuses 
chambres, et qui y perce des fenêtres ; 
et elle est lambrissée de cèdre, et 
peinte de vermillon. 15 Régneras-tu, 
parce que tu t’enfermes dans du cèdre 
? Ton père n’a-t-il pas mangé et bu et 
fait jugement et justice, et alors bien 
lui est venu ? 16 Il jugea la cause du 
pauvre et du nécessiteux ; alors bien 
lui est venu. Cela n’était-ce pas me 
connaître ? dit le SEIGNEUR. 17 Mais 
tes yeux et ton cœur ne sont que pour 
ta convoitise, et pour répandre le sang 
innocent, et à l’oppression et à la 
violence pour les faire. 18 C’est 
pourquoi, ainsi dit le SEIGNEUR, au 
sujet de Jehoiakim, (Jéhojakim) le fils 
de Josiah, roi de Judah : On ne se 
lamentera pas pour lui, disant : Ah, 
mon frère ; ah, ma sœur ! On ne se 
lamentera pas pour lui, disant : Ah, 
seigneur ! Et ah, sa gloire ! 19 Il sera 
enterré comme on enterre un âne ; il 
sera traîné et jeté hors des portes de 
Jérusalem. » Jérémie 22.13-19. 

Jéhoiakim est particulièrement connu pour 
son avarice et son oppression. Les Écritures 
déclarent que ce roi était enclin à l'auto-
agrandissement. Il s’érigea pour lui-même 
d'immenses bâtiments de matériaux coûteux 
(cèdre et vermillon) en broyant les pauvres 
et en exigeant leur travail sans leur donner 
les salaires dus. Et ceci, face aux 
avertissements d'un destin et d'une 
destruction imminente : 

« Au moment même où des messages de 
malheur imminent étaient adressés aux 
princes et au peuple, leur chef, Jéhoiakim, 
qui aurait dû être un chef spirituel sage, le 
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premier dans la confession du péché et dans 
la réforme et les bonnes œuvres, passait son 
temps dans le plaisir égoïste. « Je me bâtirai 
une vaste maison, et de spacieuses 
chambres, » se proposa-t-il ; et cette maison, 
« lambrissée de cèdre, et peinte de 
vermillon » (Jérémie 22.14) fut construite 
avec de l’argent et du travail acquis par la 
fraude et l’oppression. » Prophets and 
Kings, 429 ; Prophètes et Rois, 328. 

En plus de cela, il taxa lourdement son 
peuple pour remplir ses obligations 
financières envers le roi d'Égypte : 

« Et Pharaohnechoh établit roi 
Eliakim, le fils de Josiah, à la place de 
Josiah, son père, et changea son nom 
en celui de Jéhoiakim, et emmena 
Jehoahaz, qui alla en Égypte et y 
mourut.  35 Et Jéhoiakim donna 
l’argent et l’or à Pharaon ; mais il taxa 
le pays pour donner l’argent selon le 
commandement de Pharaon ; il 
exigea du peuple du pays l’argent et 
l’or, selon la taxe de chacun, pour le 
donner à Pharaohnechoh. » 2 Rois 
23.34, 35. 

Ainsi l’on voit que non seulement Jéhoiakim 
construisit sa « vaste maison » avec de 
« spacieuse chambres » par de l’argent 
acquis par la fraude et l’oppression, mais la 
Bible identifie également clairement qu’il 
alla plus loin en taxant le peuple de son pays 
afin de satisfaire la convoitise de Pharaon-
Néco. Et alors que les riches devenaient plus 
riches, les pauvres devenaient plus pauvres ; 
il y avait un gouffre grandissant entre les 
classes sociales, conduisant à la chute de la 
nation. La prochaine caractéristique de 
l'histoire de Jéhoiakim à considérer est la 
suivante : 

Jéhoiakim – La Captivité des 
Enfants, Le Régime et l’Éducation 

« En la troisième année du règne de 
Jehoiakim roi de Judah, 
Nebuchadnezzar, roi de Babylone, 
vint vers Jérusalem et l’assiégea. 2 Et 
le Seigneur livra Jehoiakim, roi de 
Judah en sa main, ainsi qu’une partie 
des ustensiles de la maison de Dieu ; 
lesquels il [Nebuchadnezzar] les 

transporta au pays de Sinhar, dans la 
maison de son dieu, et il apporta les 
ustensiles dans la maison du trésor de 
son dieu. 3 Et le roi dit à Ashpenaz, 
chef de ses eunuques, qu’il amène 
certains enfants d’Israël, de la 
semence royale et des princes. » 
Daniel 1.1-3. 

C’est à l’époque de Jéhoiakim que la 
prophétie d’Ésaïe à Ézéchias fut accomplie. 
Avec l’œil prophétique, le serviteur du 
Seigneur avait vu les enfants de la royauté 
emmenés captifs par le régent de Babylone 
et rendus eunuques dans un pays étranger : 

« Et Isaiah (Ésaïe) dit à Hezekiah 
(Ézéchias) : Entends la parole du 
SEIGNEUR 17 Voici, les jours 
viennent où tout ce qui est dans ta 
maison et ce que tes pères ont amassé 
jusqu’à ce jour, sera emporté à 
Babylone ; rien ne restera, dit le 
SEIGNEUR. 18 Et on prendra de tes 
fils qui seront issus de toi et que tu 
auras engendrés, et ils seront 
eunuques dans le palais du roi de 
Babylone. » 2 Rois 20.16-18. 

L’accomplissement de cette prophétie telle 
que décrite dans le récit de Daniel 1 
impliquait non seulement la captivité des 
enfants, mais leur soumission à des tests de 
caractère. Ils devaient recevoir une 
éducation afin d’être adaptés à des positions 
de confiance et de service dans la cour du 
roi. Mais afin d’obtenir cette éducation, ils 
devaient apprendre la langue des Chaldéens, 
que les prophètes de la Bible décrivent 
comme une langue que le peuple de Dieu ne 
comprenait pas (voir Jérémie 5.15). Ils 
étaient tenus de se familiariser avec cette 
langue inconnue de manière si approfondie 
et si compétente qu'ils pourraient être prêts 
à passer l'épreuve finale lorsqu'ils 
entreraient en examen devant le roi. 
Également lié à ce processus était le test 
décisif de l’appétit. Deux tables furent 
fournies desquelles les jeunes hébreux 
pouvaient choisir, mais Daniel et ses amis 
optèrent pour le régime approuvé par le ciel 
dès le début : 

« Et le roi leur assigna, une portion 
journalière des mets du roi et du vin 
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dont il buvait, afin qu’on les nourrît 
ainsi trois ans, et qu’ensuite ils 
puissent se tenir devant le roi. 6 Et 
parmi eux il y avait des enfants de 
Judah, Daniel, Hananiah, Mishael et 
Azariah. 7 À qui le prince des 
eunuques leur donna des noms il 
donna à Daniel le nom de 
Belteshazzar ; à Hananiah [celui] de 
Shadrach ; à Mishael [celui] de 
Meshach ; et à Azariah [celui] 
d’Abednego. 8 Mais Daniel proposa 
dans son cœur qu’il ne se souillerait 
par la portion des mets du roi, ni par 
le vin qu’il buvait ; c’est pourquoi il 
demanda au prince des eunuques, 
afin qu’il ne puisse pas se souiller. » 
Daniel 1.5-8. 

Sœur White met en évidence la motivation 
des quatre Hébreux dignes pour prendre ce 
qui semblait être une décision si radicale : 

« Au début même de leur carrière leur vint 
un test de caractère décisif. Il était prévu 
qu'ils mangent de la nourriture et boivent du 
vin qui venaient de la table du roi. En cela, le 
roi pensait leur donner une expression de sa 
faveur et de sa sollicitude pour leur bien-
être. Mais une portion en ayant été offerte 
aux idoles, la nourriture de la table du roi 
était consacrée à l’idolâtrie ; et sa 
participation serait considérée comme un 
hommage offert aux dieux de Babylone. À 
un tel hommage, la loyauté à Jéhovah 
interdisait à Daniel et à ses compagnons de 
s’y joindre. Même une simple prétention de 
manger la nourriture ou de boire le vin 
serait un déni de leur foi. Faire cela serait se 
revêtir eux-mêmes de paganisme et 
déshonorer les principes de la loi de Dieu. Ils 
n'osèrent pas non plus risquer l'effet 
débilitant du luxe et de la dissipation sur le 
développement physique, mental et 
spirituel. Ils connaissaient l'histoire de 
Nadab et d'Abihu, dont l’enregistrement de 
l'intempérance et de ses résultats avait été 
préservé dans les parchemins du 
Pentateuque ; et ils savaient que leur propre 
puissance physique et mentale serait 
préjudiciablement affectée par l'utilisation 
du vin. » Prophets and Kings, 481, 482 ; 
Prophètes et Rois, 367. 

Ces enfants hébreux comprirent le principe 
identifié par Paul, que ceux qui mangent des 
sacrifices sont participants de l’autel 
également (voir 1 Corinthiens 10.18). Par 
conséquent, participer à la viande du roi et 
boire de son vin équivaudrait à adorer sur 
un faux autel, qui en réalité était adorer à 
l’autel de Satan. Ils comprirent également 
les effets d’un appétit perverti sur leurs 
puissances physiques et mentales, mais 
particulièrement, sur leur spiritualité. Et 
c’est l’histoire sacrée telle qu’enregistrée par 
les prophètes qui amena cette connaissance 
à leur attention. Le résultat de leur choix fut 
rendu évident. Ils furent trouvés bien plus 
supérieurs que leurs associés, et la 
récompense donnée à Daniel pour son 
intégrité fut une compréhension de toutes 
les visions et les rêves. En ce qui concerne 
les quatre garçons, l’Écriture déclare qu’ils 
réussirent le processus de test de trois ans et 
qu’ils se tinrent devant le roi. Les 
expériences précédentes, qui ont marqué 
l'histoire du règne de Jéhoiakim, ont toutes 
jeté de la lumière sur les événements, les 
expériences et l’œuvre représentés par le 
message du premier ange dans les derniers 
jours. Ci-dessous est une représentation 
visuelle de toutes les caractéristiques 
présentées dans cet article sur le règne de 
Jéhoiakim : 

Les prochaines sections combineront les 
caractéristiques identifiées dans les sections 
précédentes concernant l’histoire de 
Jéhoiakim, et tireront des parallèles dans les 
événements et les expériences de l’histoire 
millérite et des temps modernes afin de 
marquer quand le message du premier ange 
serait accompli à notre époque. 

Le Message du Premier Ange dans 
l’Histoire millérite 

Les messages des trois anges sont identifiés 
comme des messages de test par la plume de 
l’Inspiration (voir Manuscript Releases, 
volume 16, 269 ; Manuscript Releases, 
volume 17). Le message du premier ange 
serait donc le premier test du peuple de 
Dieu. Par conséquent, les événements qui 
accompliraient les spécifications des 
événements dans le règne de Jéhoiakim, et 
qui se qualifieraient comme une répétition 
de l’histoire, marqueraient le début du 
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premier test pour les Adventistes du 
Septième Jour dans les derniers jours. Le 
premier événement que nous considérerons 
est l’attaque de Jéhoiakim par quatre 
nations. Cet événement sera premièrement 
mis en parallèle avec un autre événement 
dans l’histoire de l’Adventisme millérite 
avant d’en identifier une application de 
vérité présente : 

« Dans l’année 1840 un autre 
accomplissement remarquable de la 
prophétie a excité l’intérêt général. Deux 
années auparavant, Josiah Litch, l’un des 
principaux prédicateurs du message du 
Second Avènement, a publié un exposé sur 
Apocalypse 9, prédisant la chute de l’Empire 
Ottoman. Selon ses calculs, cette puissance 
serait renversée en ‘l’an 1840, quelque part 
dans le mois d’Août’ et seulement quelques 
jours avant son accomplissement il écrivait : 
‘En admettant que la première période des 
150 ans a été exactement accomplie avant 
l’ascension au trône de Dragasès demandant 
la permission aux Turcs, et que les 391 
années et 15 jours ont commencé à la fin de 
la première période, elle se terminera le 11 
août 1840, quand la puissance de l’Empire 
Ottoman à Constantinople sera supposée 
être brisée. Et cela, je le crois sera 
réellement le cas’ Josiah Litch, in Signs of 
the Times, and Expositor of Prophecy, Aug. 
1, 1840. A l’époque spécifiée, la Turquie, par 
ses ambassadeurs, a accepté la protection 
des puissances alliées Européennes, et ainsi 
elle se plaça elle-même sous le contrôle des 
nations Chrétiennes. L’évènement a 
accompli avec exactitude la prédiction (voir 
appendice). Quand cela commença à se 
savoir, les multitudes furent convaincues de 
la justesse des principes d’interprétations 
prophétiques adoptés par Miller et ses 
associés, et une impulsion merveilleuse a été 
donnée au mouvement du second 
avènement de Christ. Des hommes 
d’instruction et de hautes positions se 
joignirent à Miller, tant dans la prédication 
que dans la publication de ses vues, et à 
partir de 1840 jusqu’à 1844 l’œuvre s’est 
rapidement étendue. » Great Controversy, 
334, 335.1 ; La Tragédie des Siècles, 361.4-
362.1. 

L’œuvre mondiale du premier ange dans 
l’histoire millérite fut catalysée par 

l’accomplissement d’une prédiction 
concernant la restriction de l’Islam le 11 août 
1840, basé sur le second malheur 
d’Apocalypse 9. Les « puissances alliées 
européennes » étaient l’Angleterre, la 
Russie, la Prusse et l’Autriche. Quatre 
nations s’opposèrent à l’Empire islamique 
ottoman pour le soumettre, tout comme 
quatre nations vinrent contre Jéhoiakim 
dans l’histoire de la Bible. Et cet événement 
marqua la conclusion du second malheur de 
la prophétie biblique, et un malheur est 
également associé à l’histoire de Jéhoiakim. 
Ainsi nous voyons une des caractéristiques 
du règne de Jéhoiakim, le premier des trois 
derniers rois, correspondant à 
l’accomplissement d’un événement 
prophétique qui servit à mettre en puissance 
l’œuvre du premier des trois anges dans 
l’histoire millérite : 

« L’ange qui s’unit à la proclamation du 
message du troisième ange doit éclairer 
toute la terre de sa gloire. Une œuvre 
d’étendue mondiale et de puissance 
inattendue est ici présentée. Le mouvement 
Adventiste de 1840-44 était une glorieuse 
manifestation de la puissance de Dieu ; le 
message du premier ange a été porté à 
chaque station missionnaire dans le monde, 
et dans certains pays il y eut le plus grand 
intérêt religieux que l’on n’avait témoigné 
dans aucun pays depuis la Réforme du 
seizième siècle ; mais ceux-ci doivent être 
dépassés par le puissant mouvement sous le 
dernier avertissement du troisième ange. » 
The Great Controversy, 611.1 ; La Tragédie 
des Siècles, 663.1. 

L'élan qui entra dans le mouvement de 
l’Avent en 1840 à cause de 
l'accomplissement de la prophétie 
concernant la restriction de l'Islam dans 
Apocalypse 9 porta le message du premier 
ange à « toutes les stations missionnaires » 
dans le monde. Le symbole de cette œuvre 
mondiale du premier ange est représenté 
dans la prophétie de la descente de l’ange 
d’Apocalypse 10 : 

« L'ange puissant qui instruisit Jean n'était 
aucun autre personnage que Jésus-Christ. 
Le fait de poser son pied droit sur la mer, et 
son pied gauche sur la terre ferme, montre la 
partie qu'il joue dans les scènes finales de la 
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grande controverse avec Satan. Cette 
position dénote Sa puissance et Son autorité 
suprêmes sur toute la terre. » Manuscript 
Releases, volume 19, 319. 

Quand cet ange descendit du ciel, Il fut 
représenté comme ayant un petit livre dans 
Sa main, et Jean fut tenu de le manger (voir 
Apocalypse 10.8-10). Sœur White applique 
ce symbolisme à la compréhension des 
Millérites et à la joyeuse réception du 
message du temps prophétique : 

« La position de l'ange, avec un pied sur la 
mer, l'autre sur la terre, signifie la grande 
étendue de la proclamation du message. Elle 
traversera les grandes eaux et sera 
proclamée dans d'autres pays, même dans le 
monde entier. La compréhension de la 
vérité, la joyeuse réception du message, est 
représentée par le fait de manger le petit 
livre. La vérité concernant le temps de 
l'avènement de notre Seigneur était un 
message précieux pour nos âmes. » 
Manuscript Releases, volume 19, 321. 

Ainsi l’on voit la question du manger et de 
l’appétit répétée à l’époque du message du 
premier ange dans l’histoire millérite, telle 
qu’illustrée par le test de l’alimentation 
pendant le règne de Jéhoiakim dans 
l’expérience de Daniel et de ses amis. Ceux 
qui choisirent de « manger » le message du 
temps prophétique eurent la préparation 
intellectuelle et spirituelle pour suivre Christ 
dans le lieu très saint du sanctuaire céleste. 
Ils manifestèrent le fait que leur caractère 
était « plus beau et avait plus embonpoint », 
et ils furent bénis par la connaissance et la 
compréhension de toutes les visions et de 
tous les rêves. Mais les Protestants qui 
choisirent de participer et de s’attacher aux 
fausses doctrines de l’église romaine 
(typifiées par les viandes païennes et le vin 
intoxiquant de Nébucadnetsar) furent 
laissés priant à Satan (voir Early Writings, 
54, 55, 258-261 ; Premiers Écrits, 54, 55, 
258-261). De nombreux autres parallèles 
peuvent être tirés, mais l’attention de cet 
article porte sur l’accomplissement du 
message du premier ange dans notre 
histoire ; car la Bible est claire que l’histoire 
sacrée se répète (voir Ecclésiaste 1.9, 10 ; 
3.15). 

Le Message du Premier Ange dans 
notre Histoire 

Les caractéristiques qui marquent le temps 
de la proclamation et de l’œuvre du message 
du premier ange dans notre histoire seront 
dérivées du passage suivant de l’inspiration. 
Et celles-ci seront mises en parallèle avec les 
événements soulignés bibliquement à 
l’époque de Jéhoiakim, et donneront une 
justification scripturaire pour placer 
l’événement des temps modernes comme un 
accomplissement de la prophétie : 

« Un jour, à New York, pendant la saison 
nocturne, j'ai été appelé à contempler des 
bâtiments s'élevant étage après étage vers le 
ciel. Ces bâtiments étaient garantis à 
l’épreuve du feu, et ils furent érigés pour 
glorifier leurs propriétaires et constructeurs. 
Plus haut et encore plus haut ces bâtiments 
s'élevaient, et pour eux on utilisait le 
matériau le plus coûteux. Ceux à qui 
appartenaient ces bâtiments ne se 
demandaient pas : ‘Comment puis-je au 
mieux glorifier Dieu ?’ Le Seigneur n’était 
pas dans leurs pensées. … 

« Au fur et à mesure que ces hauts 
immeubles s'élevaient, les propriétaires se 
réjouissaient avec une fierté ambitieuse de 
ce qu'ils avaient de l'argent à utiliser pour se 
gratifier et provoquer l'envie de leurs 
voisins. Une grande partie de l'argent qu'ils 
avaient ainsi investi avait été obtenue par 
l'exaction, en écrasant les pauvres. Ils 
oublièrent qu'au ciel, on tient un compte de 
chaque transaction commerciale ; chaque 
transaction injuste, chaque acte frauduleux y 
est enregistré. Le temps vient où, dans leur 
fraude et leur insolence, les hommes 
atteindront un point que le Seigneur ne leur 
permettra pas de passer, et ils apprendront 
qu'il y a une limite à l'indulgence de 
Jéhovah. 

« La scène qui passa ensuite devant moi 
était une alarme d'incendie. Les hommes ont 
regardé les bâtiments élevés et soi-disant à 
l'épreuve du feu et ont dit : ‘Ils sont 
parfaitement sûrs’. Mais ces bâtiments ont 
été consommés comme s'ils étaient faits de 
poix. Les voitures de pompiers n'ont rien pu 
faire pour arrêter la destruction. Les 
pompiers n'ont pas été en mesure de faire 
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fonctionner les moteurs. Je suis instruite 
que lorsque le temps du Seigneur viendra, si 
aucun changement ne prend place dans les 
cœurs des êtres humains orgueilleux et 
ambitieux, les hommes trouveront que la 
main qui avait été forte pour sauver sera 
forte pour détruire. Aucune puissance 
humaine ne peut stopper la main de Dieu. 
Aucun matériau ne peut être utilisé dans 
l’érection de bâtiments qui les préserveront 
de la destruction quand le temps désigné de 
Dieu viendra pour envoyer la rétribution aux 
hommes pour leur mépris de Sa loi et pour 
leur ambition égoïste. » Testimonies for the 
Church, volume 9, 12-13. 

Il fut montré à Sœur White l’érection 
d’immenses immeubles dans le but de 
glorifier les propriétaires (auto-exaltation), 
particulièrement à New York City. Elle 
déclare de manière explicite que le matériau 
le plus coûteux fut utilisé, et qu’une « grande 
partie de l'argent qu'ils avaient ainsi investi 
avait été obtenue par l'exaction, en écrasant 
les pauvres ». Cette description est presque 
identique à celle de l’expérience de 
Jéhoiakim dans la construction d’une vaste 
maison et de chambres spacieuses pour lui-
même grâce à de l’argent obtenu par 
l’exaction et la fraude. Et tout comme le 
jugement et le malheur devaient venir sur 
Jéhoiakim pour son avarice, son oppression 
et sa violence, le jugement devait également 
être venir sur les propriétaires de ces 
immeubles pour les mêmes péchés. Il fut 
montré à Sœur White la destruction de ces 
immeubles massifs et coûteux à New York 
City, et bien que les hommes eussent déclaré 
avec orgueil qu’ils étaient en parfaite 
sécurité, ils furent consumés comme si faits 
de poix. Ce fut exactement ce qui se passa le 
11 septembre 2001 (communément appelé 
9/11). Pour donner suite à la description de 
cet événement, elle déclare alors les mots 
suivants : 

« Il n’y en a pas beaucoup, même parmi les 
éducateurs et les hommes d’état, qui 
comprennent les causes qui sont à la base du 
présent état de la société. Ceux qui tiennent 
les rênes du gouvernement ne sont pas 
capables de résoudre le problème de la 
corruption morale, de la pauvreté, du 
paupérisme, et de la criminalité croissante. 
Ils luttent en vain pour placer les opérations 

commerciales sur une base plus sûre. Si les 
hommes accordaient plus d’attention à 
l’enseignement de la parole de Dieu, ils 
trouveraient une solution aux problèmes qui 
les rendent perplexes. Les Écritures 
décrivent la condition du monde juste avant 
la seconde venue de Christ. Des hommes qui 
par le vol et l’extorsion amassent de grandes 
richesses, il est écrit : ‘Votre or et votre 
argent se sont rouillés, et leur rouille sera en 
témoignage contre vous et mangera votre 
chair comme le feu. Vous avez amassé un 
trésor pour les derniers jours. Voici, le 
salaire des ouvriers qui ont moissonné vos 
champs, lequel vous avez retenu 
frauduleusement, crie ; et les cris de ceux 
qui ont moissonné sont parvenus aux 
oreilles du Seigneur sabaoth (des armées). 
Vous avez vécu dans les plaisirs sur la terre 
et dans le luxe, et vous avez rassasié vos 
cœurs comme [des bêtes] en un jour 
d’abattage. Vous avez condamné et vous 
avez tué le juste, et il ne vous a pas résisté.’ 
Jacques 5.3-6. » Testimonies for the Church, 
volume 9, 13. 

Peu après les attentats du 11/09/2001, les 
États-Unis et le monde ont été plongés dans 
une crise économique dont nous ne nous 
sommes pas encore remis à ce jour. 
L’Inspiration déclare avec justesse que 
« ceux qui tiennent les rênes du 
gouvernement » « luttent en vain pour 
placer les opérations commerciales sur une 
base plus sûre ». Et depuis, il y a eu une 
augmentation sans précédent de la 
« corruption morale, de la pauvreté, du 
paupérisme » et de la criminalité. Et en lien 
avec cela, Sœur White applique les paroles 
de Jacques 5 comme applicables aux 
jugements des « hommes riches » qui 
doivent venir sur eux aux derniers jours. Et 
ce n’est pas une coïncidence que les crimes 
dont ces hommes sont coupables dans les 
« derniers jours » soient les crimes mêmes 
dont Jéhoiakim était coupable en ses jours. 
Il n’y a aucune chose nouvelle sous le soleil. 

Ces « hommes riches » sont les hommes qui 
sont de manière informelle connus comme 
les « globalistes » aujourd’hui, et leur 
philosophie est similaire à celle de Pharaon-
Néco et de Jéhoiakim dans les chroniques de 
l’histoire sacrée. Ils cherchent le contrôle du 
monde en contrôlant la richesse du monde. 
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Ils ont amassé et continuent d’amasser de 
« grandes richesses » grâce à l’argent des 
contribuables ; et cela, pour leur propre 
bénéfice personnel. De cette façon, l'élite 
riche s'enrichit tandis que la classe ouvrière 
et les classes plus pauvres ont de plus en 
plus de mal à gagner leur vie. Ceci, ainsi que 
d'autres facteurs identifiés dans le récit 
prophétique, ont contribué à la faiblesse de 
l'économie mondiale. Et non seulement cela 
va-t-il empirer, mais cela résultera en une 
guerre civile : 

« En Inde, en Chine, en Russie et dans les 
villes d'Amérique, des milliers d'hommes et 
de femmes meurent de faim. Les hommes 
riches, parce qu'ils ont le pouvoir, contrôlent 
le marché. Ils achètent à des taux bas tout ce 
qu'ils peuvent obtenir, puis vendent à des 
prix considérablement augmentés. Ceci 
signifie la famine pour les classes les plus 
pauvres, et entraînera une guerre civile. » 
Manuscript Releases, volume 5, 305.4. 

Bien qu'une petite minorité d'hommes « a le 
pouvoir » et « contrôle le marché », Dieu a 
déclaré un malheur sur ces hommes riches 
tout comme il a prononcé un malheur sur 
Jéhoiakim en son temps (voir Ésaïe 23 ; 
Ézéchiel 27). Et ce malheur a commencé 
avec les événements du 11 septembre 2001. 
Dans l’histoire millérite, le message du 
premier ange fut amplifié par 
l’accomplissement de la prophétie 
d’Apocalypse 9.15 annonçant la conclusion 
du second malheur. Les pionniers de 
l’Adventisme comprenaient la prophétie des 
malheurs d’Apocalypse 9 comme identifiant 
le rôle de l’Islam dans la prophétie biblique 
(voir Great Controversy, 334, 335 ; Tragédie 
des Siècles, 361, 362). Et cela va sans dire 
que si le premier malheur était l’Islam, et 
que le second malheur était l’Islam, le 
troisième malheur devrait également être 
l’Islam. Et cela ne vient pas comme une 
coïncidence que l’Islam radical était non 
seulement associé aux attentats du 11/09, 
mais qu’il interprète lui-même l’événement 
comme marquant une phase importante de 
sa « guerre sainte » qu’il appelle la « jihad ». 

Par conséquent, la période postérieure au 
11/09 a vu une escalade sans précédent de la 
terreur islamique aux États-Unis et dans le 
monde. Les attentats terroristes de ces 

maraudeurs radicaux de l’est ont non 
seulement créé un environnement de peur, 
mais ont eu des effets néfastes sur 
l’économie du monde. Cela se voit dans le 
budget annuel des nations – et en particulier 
celui du pilier économique mondial, les 
États-Unis – pour s'attaquer aux problèmes 
posés par l'Islam radical. Ceci est également 
évident dans les pertes que les nations 
victimes ont subies par la destruction de 
leurs infrastructures économiques clés telles 
que le World Trade Centre aux États-Unis 
et, récemment, l'attaque de l'aéroport de 
Bruxelles en Belgique. Ce dernier pays a fait 
état d'une perte de plusieurs milliards de 
dollars parce que son aéroport, qui fait 
partie intégrante de son économie, 
fonctionne à 20 % de sa capacité. Le point 
étant, l'Islam radical amène sur les 
« hommes riches » de Jacques 5 le malheur 
qui a été typifié par le malheur de Jéhoiakim 
dans Jérémie 22, et c'est le troisième 
malheur d'Apocalypse 11.14 : 

« Le second malheur est passé ; et voici, le 
troisième malheur vient rapidement. » 
Apocalypse 11.14. 

Le troisième malheur est entré dans 
l’histoire prophétique le 11 septembre 2001, 
et depuis lors, l’Islam radical a 
progressivement conduit le monde à sa 
ruine définitive. Et la prophétie montre que 
ses activités ne doivent pas cesser jusqu'à la 
seconde venue du Christ ; au contraire, elles 
doivent s'intensifier, provoquer 
l'effondrement de la structure économique 
de ce monde et inaugurer le Gouvernement 
mondial unique qui avait longtemps fait 
l’objet de rumeurs, et la crise de la loi du 
dimanche de la prophétie biblique, qui 
précède de peu le second Avènement. Mais 
tout comme l’Islam ottoman fut restreint 
dans l’histoire millérite le 11 août 1840 par 
quatre nations chrétiennes, de même le 
Seigneur a retenu les activités de l’Islam 
d’effectuer la destruction dont il est 
capable, dans l’intérêt de Son vrai peuple, 
afin qu’il se repente, jette les idoles de son 
cœur, et soit scellé. Cette restriction est 
représentée dans le livre de l’Apocalypse par 
la retenue des quatre vents. Ceci est rendu 
apparent lorsque l'on comprend que le 
symbole de l'Islam dans Apocalypse 9 est 
celui du cheval de guerre en colère. Et Ellen 
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White commente en ce sens concernant les 
quatre vents : 

« Des anges retiennent les quatre vents, 
représentés par un cheval en colère 
cherchant à se libérer et à parcourir la 
surface de la terre, amenant la destruction et 
la mort sur son passage. Dormirons-nous au 
seuil même du monde éternel ? Serons-nous 
ternes, froids et morts ? Oh, que nous 
puissions avoir dans nos églises l’Esprit et le 
souffle de Dieu soufflé sur Son peuple, afin 
qu’il puisse se tenir sur ses pieds et vivre. 
Nous avons besoin de voir que le chemin est 
resserré, et la porte étroite. Mais en passant 
par la porte étroite, sa largeur est sans 
limite. » Manuscript Releases, volume 20, 
216, 217. 

Tout comme nous voyons quatre nations 
contre Jéhoiakim, et quatre puissances 
chrétiennes retenant l’Empire islamique 
ottoman le 11 août 1840, nous voyons 
également la restriction de l’Islam radical 
global représenté par la restriction des 
quatre vents d’Apocalypse 7. Cela fait partie 
de l’accomplissement de la prophétie 
concernant Ismaël, l’ancêtre de l’Islam. La 
main de tous les hommes s’unirait contre lui 
(voir Genèse 16.11, 12). Ces choses 
commencèrent à être accomplies le 11 
septembre 2001, car peu après les attentats, 
des mesures furent prises pour stopper la 
vague de la terreur globale. Et selon 
Apocalypse 7.1-4, les événements du 11/09 
marquèrent également le début du 
scellement des 144.000 de l’Israël spirituel – 
l’église adventiste du Septième Jour. Nous, 
en tant que peuple de Dieu, vivons environ 
15 ans après le fait, et au lieu d’un 
changement d’attitude, nous sommes 
devenus si profondément absorbés dans les 
affaires et le plaisir mondains, cherchant à 
avancer nos intérêts mondains en sacrifiant 
de l’argent, du temps et de la santé pour 
obtenir des qualifications externes ! Et avec 
ces qualifications, nous espérons garantir le 
luxe et les richesses que le récit prophétique 
montre comme déjà en train de s’user, et qui 
sont au bord de l'effondrement total. Le 
prophète a bien demandé : « Dormirons-
nous au seuil même du monde éternel ? » 
En tant qu’Adventistes du Septième Jour 
nous avons besoin de réaliser « que le 
chemin est resserré, et la porte étroite ». Le 

chemin vers la vie éternelle implique une 
croix, et Christ rend clair à travers de 
nombreux textes dans la Bible qu’aucun de 
ceux qui désirent avancer dans la vie divine 
ne peut simultanément atteindre 
l’abondance mondaine. Il doit y avoir un 
sacrifice pour Dieu, et pour Sa vérité afin 
d’assurer le salut ; cela prendra tout pour 
acheter le champ où se trouve la perle de 
grand prix. 

« J’ai vu que Jésus fut rejeté par Sa propre 
nation, et si Jésus a souffert, nous devons 
être participants de Ses souffrances. L’ange 
dit : ‘Coupez net, coupez net, coupez net de 
toute chose ou de toute personne qui entrave 
votre progrès’. » Manuscript Releases, 
volume 16, 33. 

Le parallèle avec l’histoire de Jéhoiakim a 
été tracé sur une ligne par les écrits d’Ellen 
G. White avec exactitude. Mais 
conformément au modèle établi dans 
l'histoire de Jéhoiakim, l'Esprit de prophétie 
deviendrait une partie du premier test pour 
les Adventistes du Septième Jour dans les 
derniers jours comme il l'était pour 
Jéhoiakim en son temps : 

« Une chose est certaine : ces Adventistes du 
Septième Jour qui prennent position sous la 
bannière de Satan abandonneront 
premièrement leur foi dans les 
avertissements et les reproches contenus 
dans les Témoignages de l’Esprit de Dieu. » 
Manuscript Releases, volume 3, 259. 

Les témoignages font partie du premier test 
pour les Adventistes du Septième Jour, 
auquel selon les paroles ci-dessus, beaucoup 
échoueront, et se placeront ainsi eux-mêmes 
sous la bannière noire de Satan. Les 
témoignages à l’église de Sœur White 
prédisaient et identifiaient les événements 
du 11 septembre 2001 longtemps à l’avance ; 
c’est pourquoi, l’accomplissement de 
l’événement selon sa description rendrait ses 
écrits comme un test, qui lierait et aurait 
autorité sur chaque Adventiste du Septième 
Jour. Si l’Esprit de Dieu pouvait l’inspirer 
pour décrire les événements qui furent 
finalement accomplis le 11 septembre 2001, 
n’est-ce pas le même Esprit qui l’inspira en 
ce qui concerne les sujets de la réforme 
sanitaire, vestimentaire, de la réforme du 
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Sabbat, de l’éducation et sur une vaste liste 
d'autres sujets pertinents ? Mais beaucoup 
font aujourd’hui ce que Jéhoiakim fit en ses 
jours ; ils emploient des arguments humains 
erronés pour brûler l’autorité des écrits 
d’Ellen G. White et enseigner aux 
Adventistes du Septième Jour à la 
considérer comme une « moindre lumière » 
faisant partiellement autorité et étant 
partiellement inspirée, si elle l’est du tout. 
Ce n’est qu’une répétition de l’histoire de 
Jéhoiakim. Mais l’histoire de Jéhoiakim fut 
tracée afin que nous puissions craindre de 
marcher sur un terrain interdit comme il le 
fit ; car son jugement serait également le 
nôtre, le Seigneur ne change jamais. 

« Mais qui lit les avertissements donnés par 
les signes des temps qui s’accomplissent 
rapidement ? Quelle impression est faite sur 
les mondains ? Quel changement est vu dans 
leur attitude ? Rien de plus qu’on vit dans 
l’attitude des habitants du monde de Noé. 
Absorbés dans les affaires et le plaisir 
mondains, les antédiluviens ‘ne surent rien 
jusqu’à ce que le déluge arrive et les emporte 
tous’. Matthieu 24.39. Ils eurent des 
messages envoyés du ciel, mais ils refusèrent 
de les écouter. Et aujourd’hui le monde, sans 
égard aucun pour la voix d’avertissement de 
Dieu, se précipite vers la ruine éternelle. Le 
monde est agité par l’esprit de guerre. La 
prophétie du onzième chapitre de Daniel a 
presque atteint son accomplissement 
complet. Bientôt les scènes de troubles dont 
il est parlé dans les prophéties auront lieu. » 
Testimonies for the Church, volume 9, 14. 

Une question d’importance solennelle est 
posée dans la citation ci-dessus : « Qui lit les 
avertissements donnés par les signes des 
temps qui s’accomplissent rapidement ? » 
Les événements du 11 septembre 2001 
étaient un avertissement et un signe aux 
Adventistes du Septième Jour ; mais il n’y a 
eu aucun changement dans leur attitude. Le 
peuple de Dieu n’a aucune connaissance des 
implications de cet événement. Clairement, 
le 11/09 était la voix de Dieu parlant fort : 

« Combien de désastres ont maintenant lieu. 
Ceux-ci sont pour nous des avertissements 
que nous vivons aux derniers jours. Chaque 
jour, nous lisons des tremblements de terre ; 
du naufrage de nombreux navires, avec de 

grandes pertes en vies humaines ; des 
inondations destructrices ; et de l'incendie 
d'immenses bâtiments qui coûtent des 
millions de dollars – des bâtiments que les 
hommes ont déclarés être à l’épreuve du feu, 
mais qui, lorsqu'ils sont touchés par le doigt 
de Dieu, sont consumés. Avec une voix forte 
ces choses nous parlent, disant : ‘La fin de 
toutes choses est à portée de main’. Nous 
vivons dans la période finale de l’histoire de 
cette terre. Que ferons-nous pour éveiller le 
peuple à une réalisation de sa condition 
dangereuse ? Déjà les plaies de Dieu 
descendent sur le monde ; pourtant 
beaucoup de ceux qui pendant des années 
s’attendaient à voir Christ à Sa seconde 
venue, adoptent une attitude d'indifférence à 
l'égard des événements quotidiens qui 
montrent que Sa venue s'approche. » Bible 
Training School, 1er juin 1902. 

Le 11 septembre 2001, une « voix forte » a 
parlé aux Adventistes du Septième Jour, 
nous disant que « la fin de toutes choses est 
à portée de main ». Mais le récit prophétique 
est clair que des multitudes dans nos rangs 
n’entendront pas le message d’avertissement 
(voir Ésaïe 28.12, Jérémie 6.16, 17). Le 
fardeau des messagers fidèles de Dieu est 
d’« éveiller le peuple à une réalisation de sa 
condition dangereuse ». Mais le peuple de 
Dieu adopte « une attitude d'indifférence à 
l'égard des événements quotidiens qui 
montrent que Sa venue s'approche. » Mais 
pourquoi le peuple nommé de Dieu est-il 
incapable d’entendre un message clair 
d’avertissement représenté par le son d’une 
trompette ? La réponse se trouve dans 
l’accomplissement pour le temps présent de 
la captivité de Daniel et de ses amis à 
l’époque de Jéhoiakim. 

Jéhoiakim Répété – Captivité, 
Alimentation et Éducation 

L’expérience des enfants juifs à l’époque de 
Jéhoiakim est reproduite à l’époque du 
message du premier ange en ces derniers 
jours, que nous avons déjà marqué au 11/09. 
Les Hébreux furent testés sur le plan de 
l'éducation et devaient parvenir à une 
compréhension approfondie de la langue 
inconnue de Babylone afin de pouvoir se 
tenir devant le roi au moment de l'examen 
final. De même, il y a une langue qui est 
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inconnue des Adventistes du Septième Jour, 
mais pour passer leur test final (qui est le 
test de la loi du dimanche), ils doivent 
parvenir à une compréhension approfondie 
de cette langue et en manifester de la 
maîtrise. Cette langue est le langage de la 
prophétie : 

« Au début de Son ministère, Christ avait 
dit : ‘Détruisez ce temple, et en trois jours je 
le relèverai.’ Dans le langage figuré de la 
prophétie, Il avait ainsi prédit Sa propre 
mort et résurrection. ‘Il parlait du temple de 
son corps’. Jean 2.19, 21. » Desire of Ages, 
705 ; Jésus-Christ, 705. 

C’est parce que les Juifs ne comprirent pas le 
« langage figuré de la prophétie » qu’ils 
rejetèrent et crucifièrent Christ. Et c’est 
parce que les Adventistes du Septièmes Jour 
– les Juifs d’aujourd’hui – n’ont aucune 
compréhension de ce même langage que les 
implications des événements du 11 
septembre 2001 reçoivent difficilement de 
leur part une remarque passagère. C’est 
pour cela que nous n’avons pas entendu la 
« voix forte » « de l'incendie d'immenses 
bâtiments qui coûtent des millions de 
dollars ». Mais c’est notre tâche, si nous 
devons nous tenir aux derniers jours, de 
nous familiariser aussi complètement avec 
les principes et le message du langage 
prophétique. C’est là la vraie éducation ; et 
l’Adventisme dans son ensemble a besoin de 
cette rééducation s’ils veulent avoir un 
quelconque espoir de salut. Ce test de la 
« langue », comme à l’époque de Daniel, est 
lié au test de l’alimentation et de l’appétit. 
Depuis le 11/09, la réforme sanitaire cessa 
d’être optionnelle pour les Adventistes ; le 
temps pour les viandes, les produits 
d'origine animale et autres substances 
fabriquées par l’homme et nocives est 
officiellement révolu. Il s'agit depuis lors 
d'un test de caractère décisif, décisif dans le 
sens où il déterminera les destinées 
éternelles du peuple de Dieu. Et cela est basé 
sur la parole prophétique de Dieu. Mais plus 
que cela, les événements du 11/09 ont 
confronté le peuple de Dieu à l'épreuve de ce 
dont ils nourrissent leur esprit - leur appétit 
spirituel. Ce n'est pas un sujet léger dans la 
parole de Dieu, il imprègne toutes les 
Écritures. Le peuple de Dieu participera-t-il 
à de fausses théories et doctrines incarnées 

dans un faux système éducatif, ou se 
nourrira-t-il de la viande de la parole de 
Dieu ? 

« La parole de Dieu est un message pour 
nous, pour que nous y obéissions, un volume 
à lire avec diligence, et avec un esprit prêt à 
accueillir les vérités écrites pour 
l'admonition de ceux sur lesquels les fins du 
monde sont venues. Elle ne doit pas être 
négligée pour un quelconque autre livre. Si 
nous ne mangeons pas la parole de Dieu, 
nous avons besoin de conversion. Si nous 
pratiquons cette parole, elle exercera une 
influence élévatrice sur notre vie mentale, 
morale et physique. Des intérêts éternels 
sont impliqués dans cette œuvre ; la vérité 
doit faire quelque chose pour le récepteur. 
Étudions et mangeons la parole de Dieu, car 
nous sommes construits de ce que nous 
mangeons. Lorsque nous ouvrons la Bible, 
comparons nos vies avec ses exigences, 
mesurant notre caractère par le grand 
standard moral de justice, la sainte loi de 
Dieu. » The Home Missionary, 1er novembre 
1897, Art. B. 

La nourriture qui doit être donnée à chaque 
esprit adventiste depuis que le temps de test 
a été introduit par les événements du 11/09 
est la « parole de Dieu ». Selon l’inspiration, 
« elle ne doit pas être négligée pour un 
quelconque autre livre ». La primauté de la 
parole de Dieu est ainsi soulignée. Toute 
considération humaine doit être 
subordonnée à la vérité et doit même être 
abandonnée si elle entrave le progrès de 
l’âme dans les poursuites célestes. Daniel 
résolut de ne pas se souiller en manger la 
viande du roi et le vin qu’il buvait. Sa 
décision à cet égard parla pour le temps et 
pour l’éternité. De la même manière, nous 
devons avoir pour but de renoncer à toute 
nourriture mentale qui corrompt et souille 
l'esprit. Cela inclut les romans, la musique 
impie, les émissions de télévision, et tout ce 
qui détournerait l'esprit dans un canal qui 
est bas et terrestre. Cela doit être fait ; car le 
sceau de Dieu peut seulement être placé sur 
ceux qui ont le modelage céleste, ceux avec 
un esprit clair (voir Testimonies for the 
Church, volume 5, 216). Daniel et ses amis 
apparurent plus beaux et avec plus 
d’embonpoint en chair comme résultat de la 
réussite du premier test, et tous ceux qui 
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donneront la priorité à manger la parole de 
Dieu, et la pratiqueront, manifesteront 
« une influence élévatrice » dans leur « vie 
mentale, morale et physique ». C’est là le 
remède pour le péché. Les quatre dignes 
Hébreux comprirent que de partager la 
viande et le vin du roi équivalait à adorer à 
l’autel de Satan. Pourtant beaucoup font 
cette même chose aujourd’hui sans le 
réaliser ; et ce n’est pas seulement à travers 
l’industrie de divertissement séculière. Le 
passage suivant des écrits d’Ellen G. White 
élabore plus à ce sujet : 

« Satan est occupé à préparer ses plans pour 
le dernier grand conflit, quand tous 
prendront parti. Après que l'évangile ait été 
proclamé dans le monde depuis près de deux 
mille ans, Satan présente encore aux 
hommes et aux femmes la même scène qu'il 
a présentée au Christ. D'une manière 
merveilleuse, il fait passer devant eux les 
royaumes du monde dans leur gloire. Ceux-
ci il les promet à tous ceux qui tomberont et 
l'adoreront. Il affirme être le Prince du ciel, 
il présente devant les hommes des vues 
envoûtantes du royaume de Dieu, et prétend 
que ce sont là des vues de son royaume. 
Ainsi, il s'efforce d'amener les hommes sous 
sa domination. 

« Écoutez les voix, notez les puissances qui 
prévalent dans le monde. Y a-t-il une voix de 
prière ? Voyez-vous un signe indiquant que 
Dieu est reconnu ? Il y a des prêtres, il y en a 
beaucoup ; mais ils piétinent sous leurs 
pieds la loi de Jéhovah. Leurs vêtements 
sont tâchés du sang des âmes. Des 
multitudes sacrifient aux démons. Regarde, 
toi qui hésite entre l’obéissance et la 
désobéissance, les multitudes qui adorent à 
l’autel de Satan. Écoute la musique, le 
langage, ce qu’on appelle l’éducation 
supérieure. Mais comment Dieu l’appelle-t-
Il ? – Le mystère de l’iniquité. » An Appeal 
for Missions, 11. 

Ceux qui prirent part à la viande et au vin de 
Nébucadnetsar adoraient sur un autel 
contrefait. Et Sœur White explique que des 
multitudes adorent sur le même autel 
aujourd’hui en prenant part aux mauvaises 
formes de « musique », et en prenant part à 
« l’éducation supérieure ». En faisant cela, 
les hommes cherchent à s’avancer et à 

gagner « les royaumes de ce monde dans 
leur gloire ». A leur insu, ils se retrouvent 
tombant et adorant le prince des ténèbres. 
Au lieu d'apprendre le langage inconnu de la 
prophétie – le langage qui identifie la chute 
de Babylone – ils apprennent le langage d'un 
système éducatif faux et mondain, qui est 
une folie aux yeux de Dieu (voir 1 
Corinthiens 3.19). Et c'est ce système 
éducatif qui, dans une grande mesure, a 
dépouillé le peuple de Dieu de la capacité et 
du désir d'étudier et de comprendre la 
parole prophétique de Dieu. Mais Dieu a 
appelé ceux typifiés par Daniel et ses 
compagnons depuis le 11/09/2001 à exercer 
« courage et foi » et à retourner au blueprint 
[plan éducatif] de l’éducation protestante et 
adventiste, afin qu’ils puissent tenir debout 
au jour de l’examen final – la crise de la loi 
du dimanche/marque de la bête : 

« Les premiers réformateurs trouvèrent 
nécessaire d’avoir leurs propres 
programmes d’études, livres de textes, 
enseignants, méthodes, principes, etc. Ils se 
séparèrent complètement des écoles 
populaires de l’époque. Cela exigeait du 
courage et de la foi en ces jours-là pour 
prendre une telle position, et il faudra 
encore plus de courage et de foi pour que 
ceux qui se préparent à la translation 
prennent la position que les Témoignages les 
implorent de prendre. Ils savaient que si 
leurs enfants allaient dans les écoles où 
l'éducation populaire était donnée, ils 
recevraient la marque de la papauté, ou la 
bête. Ceux qui vivent d’après la lumière du 
temps présent, verront, plus clairement 
encore, que si leurs enfants continuent à 
aller dans les écoles populaires, ils recevront 
ces principes qui les obligeront à aider à 
donner vie à l'image de la Bête. Quiconque a 
connaissance du Message du Troisième 
Ange, et qui prendra la peine d'examiner les 
études et les méthodes du système 
d'éducation populaire, peut voir que les 
livres sont remplis de ces erreurs qui 
obligeront ceux qui reçoivent d'eux leur 
éducation à faire le pas redoutable qui 
apportera au monde une obscurité religieuse 
et civile, plus grande que jamais connue 
auparavant. » Special Testimonies on 
Church Schools, 37. 
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« Les études et les méthodes du système 
d'éducation populaire » sont « [remplies] de 
ces erreurs » qui sont correctement 
représentées par la viande du roi et le vin 
qu’il buvait. Et tous ceux qui persistent à 
nourrir leurs esprits d’une telle matière se 
souillent eux-mêmes pour se préparer à 
recevoir la marque de la bête et à adorer 
l’image de la bête. Mais ceux représentés par 
Daniel prennent position du côté des 
Témoignages et manifestent « courage et 
foi » en revenant aux fondements de la 
véritable éducation. Qui se proposera 
comme Daniel de suivre une voie opposée à 
celle du monde ?! 

Remarques Finales 

Se familiariser avec le langage de la 
prophétie et modifier le goût spirituel pour 
jouir de la viande de la parole prophétique 
de Dieu demande du temps et des efforts. 
Mais les systèmes populaires de vie que le 
monde envisage, et la poursuite des 
richesses mondaines que le Seigneur balaie 
progressivement (mais rapidement), ont 
volé du peuple de Dieu ce temps. Le 
Seigneur identifie que toute chose ou toute 
personne qui pourrait entraver le progrès de 
quelqu’un dans la vie divine doit être placée 
sur l'autel du sacrifice ; car les expériences et 
les événements de la vie de Jéhoiakim 
présentent que la manière dont les 
Adventistes du Septième Jour se rapportent 
au test du 11 septembre 2001 déterminera 
leur destinée éternelle. Le prochain article 
identifiera des événements à venir comme 
représentés par Jéhoiachin et Sédécias. 
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Le Début et la Fin de la Monarchie d’Israël 

 

Saül David Salomon  Jéhoiakim Jéhoiachin Sédécias 

  

 
 

   

 

       

(Début) 
 

(Fin) 

 

 

Le Début et la Fin de la Captivité de Soixante-dix ans 

 

Jéhoiakim Jéhoiachin Sédécias  Cyrus Darius Artaxerxés 

  

 
 

   

 

       

  
70 ans 

 

 

(Début – Destruction) 
 

(Fin – Restauration) 

 

 

Le Début et la Fin des 2300 jours/années 

 

Cyrus Darius Artaxerxés  1er Ange 2nd Ange 3ème Ange 

  

 
 

           

  
2300 jours 

  

(Début – Jérusalem/Temple 
Littéral) 

 
(Fin – Jérusalem/Temple 

Spirituel) 

  



 25 

EN CONTACT AVEC LES AUTRES 

« La Conduite de David envers Saül 
comporte une leçon. Par commandement de 
Dieu, Saül avait été oint comme roi sur 
Israël. À cause de sa désobéissance, le 
Seigneur déclara que le royaume lui serait 
ôté ; et pourtant qu’elle fut tendre et 
courtoise et indulgente la conduite de David 
envers lui ! En cherchant la vie de David, 
Saül vint dans le désert, et, sans 
surveillance, entra dans la grotte même où 
David et ses hommes de guerre étaient 
cachés. ‘Et les hommes de David lui dirent : 
Voici le jour dont le SEIGNEUR t’a dit : … je 
livrerai ton ennemi en ta main, afin que tu 
puisses lui faire selon qu’il te semblera bon. 
Et il dit à ses hommes : Que le SEIGNEUR 
m’empêche de faire une telle chose à mon 
maître, l’oint du SEIGNEUR, que d’étendre 
ma main sur lui, puisqu’il est l’oint du 
SEIGNEUR.’ Le Seigneur nous commande : 
‘Ne jugez pas, afin que vous ne soyez pas 
jugés. Car du jugement dont vous jugez, 
vous serez jugés ; et de la mesure dont vous 
mesurez, il vous sera mesuré’. Souvenez-
nous que bientôt le registre de votre vie 
passera en revue devant Dieu. Souvenez-
vous également qu’Il a dit : ‘Tu es 
inexcusable, ô homme, qui que tu sois, qui 
juges, … puisque, toi qui juges, tu fais les 
mêmes choses’. 1 Samuel 24.4-6 ; Matthieu 
7.1, 2 ; Romains 2.1. 

« Nous ne pouvons permettre à nos esprits 
de s'irriter à cause d'un tort réel ou supposé 
qui nous aurait été fait. Le moi est l’ennemi 
que nous devons craindre le plus. Aucune 
forme de vice n'a un effet plus néfaste sur le 
caractère que la passion humaine qui n'est 
pas sous le contrôle du Saint-Esprit. Aucune 
autre victoire que nous pouvons remporter 
ne sera aussi précieuse que la victoire 
remportée sur soi-même. 

« Nous ne devrions pas permettre à nos 
sentiments d’être aussi facilement blessés. 
Nous devons vivre, non pas pour garder nos 
sentiments ou notre réputation, mais pour 
sauver des âmes. Alors que nous nous 
intéressons au salut des âmes, nous cessons 
de penser aux petits différends qui 
surgissent si souvent dans notre association 
les uns avec les autres. Quoi que les autres 
puissent penser de nous ou nous faire, cela 

ne doit pas perturber notre unité avec le 
Christ, la communion de l'Esprit. ‘Car quelle 
gloire y a-t-il, si, lorsque vous êtes battus 
pour vos fautes, vous le prenez patiemment 
? mais si, lorsque vous faites le bien, et que 
vous en souffrez et que vous le prenez 
patiemment, cela est acceptable pour Dieu.’ 
1 Pierre 2.20. 

« Ne ripostez pas. Dans la mesure du 
possible, éliminez toute cause de 
malentendu. Évitez l'apparence du mal. 
Faites tout ce qui est en votre pouvoir, sans 
le sacrifice de principe, pour concilier les 
autres. ‘Si donc tu apportes ton présent à 
l’autel, et que là tu te souviennes que ton 
frère a quelque chose contre toi, 24 Laisse là 
ton présent devant l’autel, et va d’abord te 
réconcilier avec ton frère ; et après cela 
viens, et offre ton présent.’ Matthieu 5.23, 
24. 

« Si des mots impatients vous sont 
prononcés, ne répondez jamais dans le 
même esprit. Souvenez-vous qu’une 
‘réponse douce détourne la colère’. 
Proverbes 15.1. Et il y a un pouvoir 
merveilleux dans le silence. Les paroles 
prononcées en réponse à quelqu'un qui est 
en colère ne servent parfois qu'à exaspérer. 
Mais la colère qui se heurte au silence, dans 
un esprit tendre et indulgent, s'éteint 
rapidement. 

« Sous une tempête de paroles cinglantes et 
à la recherche de fautes, gardez votre esprit 
sur la parole de Dieu. Que l'esprit et le cœur 
soient remplis des promesses de Dieu. Si 
vous êtes maltraités ou accusés à tort, au lieu 
de renvoyer une réponse colérique, répétez-
vous les précieuses promesses : ‘Ne sois pas 
surmonté par le mal ; mais surmonte le mal 
par le bien’. Romains 12.21. 

« ‘Remets ton chemin au SEIGNEUR et 
confie-toi aussi en lui, et il le fera arriver. Et 
Il manifestera ta droiture comme la lumière, 
et ton jugement comme le plein midi.’ 
Psaume 37.5, 6. 

« ‘Car il n’y a rien de couvert qui ne sera 
révélé, ni rien de caché qui ne sera connu.’ 
Luc 12.2. 
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« ‘Tu as fait chevaucher les hommes sur nos 
têtes ; nous avons passé à travers le feu et à 
travers l’eau ; mais tu nous as amenés dans 
un lieu fertile.’ Psaume 66.12. 

« Nous sommes enclins à regarder vers nos 
semblables pour la sympathie et 
l’édification, au lieu de regarder à Jésus. 
Dans Sa miséricorde et Sa fidélité, Dieu 
permet souvent à ceux en qui nous plaçons 
notre confiance de nous faire défaut, afin 
que nous apprenions la folie de faire 
confiance à l'homme et de faire de la chair 
notre bras. Confions-nous pleinement, 
humblement, de manière désintéressée en 
Dieu. Il connaît les douleurs que nous 
ressentons au plus profond de notre être, 
mais que nous ne pouvons pas exprimer. 
Quand tout semble sombre et inexplicable, 
souvenez-vous des paroles du Christ : ‘Ce 
que je fais, tu ne [le] comprends pas 
maintenant ; mais tu [le] comprendras dans 
la suite.’ Jean 13.7. 

« Étudiez l’histoire de Joseph et de Daniel. 
Le Seigneur n'a pas empêché les complots 
des hommes qui cherchaient à leur faire du 
mal ; mais Il a fait travailler tous ces 
dispositifs pour le bien de Ses serviteurs qui, 
au milieu des épreuves et des conflits, ont 
préservé leur foi et leur loyauté. 

« Aussi longtemps que nous sommes dans le 
monde, nous rencontrerons des influences 
adverses. Il y aura des provocations pour 
tester le tempérament ; et c'est en les 
abordant dans un esprit juste que les grâces 
chrétiennes se développent. Si le Christ 
habite en nous, nous serons patients, bons et 
indulgents, joyeux au milieu des tracas et 
des irritations. Jour après jour et année 
après année, nous conquerrons le moi et 
grandirons en un héroïsme noble. C'est la 
tâche qui nous est assignée ; mais elle ne 
peut être accomplie sans l'aide de Jésus, une 
décision résolue, un but inébranlable, une 
vigilance continuelle et une prière 
incessante. Chacun a une bataille 
personnelle à mener. Pas même Dieu ne 
peut rendre nos caractères nobles ou nos 
vies utiles, à moins que nous ne devenions 
collaborateurs avec Lui. Ceux qui refusent la 
lutte perdent la force et la joie de la victoire. 

« Nous n'avons pas besoin de tenir notre 
propre registre des épreuves et des 
difficultés, des tristesses et des chagrins. 
Toutes ces choses sont écrites dans les livres, 
et le ciel s'en occupera. Pendant que nous 
comptons les choses désagréables, beaucoup 
de choses sur lesquelles il est agréable de 
réfléchir disparaissent de la mémoire, telles 
que la bonté miséricordieuse de Dieu qui 
nous entoure à chaque instant et l'amour 
dont les anges s'émerveillent, que Dieu ait 
donné Son Fils pour mourir pour nous. Si, 
en tant qu'ouvriers pour le Christ, vous 
sentez que vous avez eu plus de soucis et 
d'épreuves que ce qui est tombé sur le sort 
des autres, souvenez-vous que pour vous, il y 
a une paix inconnue de ceux qui évitent ces 
fardeaux. Il y a du réconfort et de la joie 
dans le service du Christ. Que le monde voie 
que la vie avec Lui n'est pas un échec. 

« Si vous ne vous sentez pas enjoués et 
joyeux, ne parlez pas de vos sentiments. Ne 
jetez aucune ombre sur la vie des autres. 
Une religion froide et sans soleil n'attire 
jamais des âmes à Christ. Elle les éloigne de 
Lui dans les filets que Satan a répandus pour 
les pieds des égarés. Au lieu de penser à vos 
découragements, pensez au pouvoir que 
vous pouvez revendiquer au nom du Christ. 
Laissez votre imagination s'emparer des 
choses invisibles. Que vos pensées soient 
dirigées vers les preuves du grand amour de 
Dieu pour vous. La foi peut supporter 
l'épreuve, résister à la tentation, supporter le 
désappointement. Jésus vit comme notre 
avocat. Tout ce que Sa médiation sécurise 
est à nous. 

« Ne pensez-vous pas que Christ valorise 
ceux qui vivent entièrement pour Lui ? Ne 
pensez-vous pas qu'Il visite ceux qui, comme 
le bien-aimé Jean en exil, sont pour Lui dans 
des lieux durs et éprouvants ? Dieu ne 
tolèrera pas que l'un de ses ouvriers sincères 
de cœur soit laissé seul, à lutter contre les 
grandes difficultés et à être vaincu. Il 
préserve comme un joyau précieux tous ceux 
dont la vie est cachée avec le Christ en Lui. 
De chacun d'entre eux, Il dit : ‘Je te ferai 
comme un cachet ; car je t’ai choisi.’ Aggée 
2.23. 

« Ensuite, parlez des promesses ; parlez de 
la volonté de Jésus de bénir. Il ne nous 
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oublie pas un seul instant. Quand, malgré 
des circonstances désagréables, nous nous 
reposons confiants en son amour, et que 
nous nous enfermons avec Lui, le sens de Sa 
présence inspirera une joie profonde et 
tranquille. De Lui-même, Christ dit : ‘Je ne 
fais rien de moi-même, mais selon ce que 
mon Père m’a enseigné je dis ces choses. Et 
celui qui m’a envoyé est avec moi : le Père ne 
m’a pas laissé seul ; car je fais toujours les 
choses qui lui plaisent.’ Jean 8.28, 29. 

« La présence du Père encerclait Christ, et 
rien ne lui est arrivé sinon ce que l'amour 
infini permettait pour la bénédiction du 
monde. Là se trouvait Sa source de 

réconfort, et elle est pour nous. Celui qui est 
imprégné de l'Esprit du Christ demeure en 
Christ. Tout ce qui lui arrive vient du 
Sauveur, qui l'entoure de Sa présence. Rien 
ne peut le toucher sans la permission du 
Seigneur. Toutes nos souffrances et nos 
peines, toutes nos tentations et nos 
épreuves, toutes nos tristesses et nos 
chagrins, toutes nos persécutions et nos 
privations, en bref, toutes choses travaillent 
ensemble pour notre bien. Toutes les 
expériences et les circonstances sont les 
ouvriers de Dieu par lesquels le bien nous 
est apporté. » Ministry of Healing, 484-
488 ; Le Ministère de la Guérison, 418-422.
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